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Bombardier n'est pas assurée 
du contrat d'entretien des CF-18 
M Bombardier paiera en tout $293 
— millions pour l'acquisition de Ca-
nadair, sans avoir reçu la garantie d'ob­
tenir le contrat d'entretien des avions 

LAUmiR CLOUTUR  
de chasse CF-18, un contrat de $1,2 mil­
liard d'une durée 20 ans. Ottawa ne 
choisira que dans environ un mois à 
qui l'octroyer. 

Cela n'empêche pas Laurent Bcau-
doin. président du conseil d'adminis-

• $293 millions pour Canadair 
trillion de Bombardier, de se dire « en­
thousiaste » à propos de cette transac­
tion qui consacre la privatisation de 
l'avionnerie de Saint-Laurent et qui sera 
finalement signée le 51 octobre. 

Le contrat de l'entretien des chas­
seurs des forces armées canadiennes 
CF-18 n'est pas absolument nécessaire 
pour la bonne marche de l'avionnerie 

et ses 5 000 employés, a-t-il déclaré aux 
nombreux journalistes venus hier assis­
ter à la conférence de presse tenue pour 
annoncer la transaction. Canadair peut 
survivre sans lui, affirme-t-il. Mais il re­
connaît que ce fameux contrat consti­
tuerait un sérieux apport à la solidité et 
à l'avenir de Canadair. 

« Financièrement, dit-il, ce serait $50 

millions de revenus par année, sur une 
période de 20 ans. » Mais pour lui, ce 
contrat serait plus important encore du 
fait qu'il serait un puissant stimulant à 
la recherche et au développement. 
« C'est la nouvelle technologie de Ca­
nadair et c'est donc en partie lié à sa 
survie. D'où les redevances de I p. cent 
que verserait Canadair a Ottawa si elle 

obtenait le contrat d'ingénierie des sys­
tèmes des CF-18 » 

De son côté, le president intérimaire 
du conseil de Canadair, Pierre Des Ma­
rais, tiendrait fermement à ce que la 
compagnie reçoive le contrat integral 
de l'entretien des CF-18. «C'est trop 
difficile, explique-t-il. de le partager en 
deux. » Si Ottawa confiait par exemple 
une partie du contrat à Winnipeg et 
une autre à Canadair, il n'atteindrait 
pas alors le but recherche qui est de fa-

voir CANADAIR en A 2 

MOINS D Un sommet É.-U.-
URSS cette année 
Moscou reconduit 
son moratoire sur 
les essais nucléaires 

La moto fait de moins en moins de victimes, depuis trois ans. On a noté une diminution 
de 34 p. cent du nombre d'accidents mortels en moto, durant les six premiers mois de 
l'année. Un facteur demeure : toutes les victimes sont jeunes. Quelle que soit l'impor­
tance du danger, par ailleurs, les amateurs tels Daniel Langlois et Éric Girard, tous deux 
âgés de 18 ans, ne songent aucunement à abandonner ce moyen de locomotion dont 
ils raffolent. Pags A 3. photo Robert Nodon. LA PRESSE 

d'aprèi AFP, AP, UPI et Reuter 

H MOSCOU — Le numéro un 
™ soviétique. M. Mikhaïl Gor­
batchev, a annoncé qu'un som­
met soviéto-américain aurait 
lieu cette année en divulguant 
hier soir, la decision de l'URSS 
de proroger jusqu'au 1er janvier 
son moratoire unilatéral sur les 
essais nucléaires. 

Au cours d'une allocution té­
lévisée de 40 minutes, le chef du 
Kremlin a déclare: « L'Union 
soviétique espère qu'un accord 
mettant fin aux tests atomiques 
pourra être réalisé rapidement 
et signe cette année, lors du 
sommet soviéto-américain.» 

« Un tel accord, a-t-il poursui­
vi, serait inconstestablement le 
principal résultat du sommet et 
un pas important sur la voie de 
l'arrêt de la course aux arme­
ments. » 

Auparavant, le dirigeant so­
viétique avait annoncé la recon­
duction jusqu'au 1er janvier 
1987 du moratoire unilatéral 
que l'URSS observe depuis le b 
août 1985 sur ses essais nucléai­
res. Il a déclaré que la décision 
avait été prise par le Politburo et 
le gouvernement. Le Kremlin a 
ainsi répondu positivement à 
l'appel de Mexico lancé le 7 août 
par six pays: l'Inde, la Tanzanie, 
la Suède, la Grèce, l'Argentine 
et le Mexique. 

L'URSS avait déjà prorogé à 
trois reprises son moratoire, 
venu à échéance il y a 12 jours, 
malgré la poursuite des essais 
américains dans le Nevada. 
Réaction 

La réaction américaine à l'an 

nonce de M. Gorbatchev ne s'est 
pas fait attendre. Les États-Unis 
ont réaffirmé hier leur refus de 
se joindre au moratoire en expli-
quant que les Américains 
avaient besoin de poursuivre ces 
tests pour moderniser leur force 
de dissuasion. 

« Les Soviétiques (...) ont sub­
stantiellement modernise leurs 
forces nucléaires avant de décla­
rer leur moratoire. Nous som­
mes en train de repondre a leur 
modernisation par notre propre 
modernisation », a déclaré M. 
Larry Speakes, porte-parole de 
la Maison-Blanche, a Santa Bar­
bara où le président Ronald Rea­
gan passe trois semaines de va­
cances. 

« Un moratoire sur les essais 
nucléaires n'est pas dans l'inté­
rêt de la sécurité des États-Unis, 
de nos amis et de nos alliés », a 
dit le porte-parole qui a précisé 
que le gouvernement américain 
n'avait pas encore pris connais­
sance du texte du discours de M. 
Gorbatchev. 

« Les armes nucléaires demeu­
reront, au moins dans un avenir 
prévisible, un élément clé de 
notre dissuasion » et des essais 
nucléaires devront être effec­
tués, a ajouté M. Speakes. 

De son côté, un haut responsa­
ble a dénoncé l'extension du 
moratoire jusqu'au 1er janvier 
1987 comme un geste « de pro­
pagande » de l'URSS. 

« L'extension du moratoire ne 
leur coûte pas beaucoup. Nous 
voyons cela comme une tactique 
visant l'opinion publique mon-

voir SOMMET en A 2 

L'Eglise unie prie 
« Dieu la Mère » 
•

II y a bien eu quelques protestations et l'expression de quel­
ques reserves, mais la majorité des quelque 370 délégués au 

31e Conseil général de l'Église unie du Canada, qui tient présen­
tement ses assises à Sudbury, l'a décidé ainsi : on pourra désor­
mais tout aussi bien prier Dieu la Mère que Dieu le Père. 

JUL1S BÉL1V1AU  

Rien, dans la Bible, dit en effet que Dieu est de sexe masculin. 
Pas plus d'ailleurs qu'il n'y est précisé qu'il (ou Elle) serait de sexe 
féminin. Maison sait qu'il (Elle) a créé Adam et Eve à son image: 
« Homme et femme 11 ( ?) les créa, à son image »... 

Ce débat du « langage inclusif » avait déjà cours dans l'Église 
unie depuis un bon moment : plusieurs membres de cette déno­
mination religieuse relativement nombreuse au Canada (près de 
4 millions de membres comparativement à 2.5 millions d'angli­
cans et 11,4 million de catholiques)éprouvaient effectivement un 
malaise grandissant devant la domination masculine un peu par­
tout présente dans leurs relations entre eux ou avec Dieu. 

Contrairement à ce qu'a cru un journaliste de l'Ouest canadien, 
l'Église unie ne vient pas cependant de tirer le tapis sous les pieds 
du « Roi des rois » pour élever un trône à la « Reine des reines ». 
Elle n'a pas non plus décidé d'imposer une nouvelle version de la 
Bible à ses fidèles. 

Un membre de la région de Montréal de cette Église. M. Gé­
rard Gautier, a signalé depuis Sudbury que les délégués au 
Conseil général n'ont voulu d'aucune façon imposer quoi que ce 
soit à l'ensemble des fidèles de leur dénomination religieuse. « Ils 
n'ont voulu qu'affirmer l'intention de l'Église unie de créer un 

voir DIEU en A 2 

Des bingos pour Katimavik 
H Vente de boites de chocolat, bingos, casinos 
* et un « travail-o-thon » national : tels sont 
certains des moyens de financement retenus ou 
envisagés par les administrateurs de Katimavik 
pour assurer la survie du programme auquel le 
gouvernement Mulroney a coupé les vivres cette 
année. 

ANDRÉ PRATT1  

Selon ses promoteurs, Katimavik devrait re­
prendre ses activités vers le 15 octobre en accueil­
lant 200 jeunes qui, pendant neuf mois, mèneront 
à bien un peu partout au Canada des projets di­
vers de construction, d'aménagement et d'aide so­
ciale. 

On se souvient que pour protester contre la dé­
cision du gouvernement conservateur de cesser de 
subventionner Katimavik, le père du programme, 
le sénateur Jacques Hébert, avait fait une grève de 
la faim de 21 jours au mois de mars. 

L'ancien député libéral lean Chrétien l'avait 
alors convaincu de mettre un terme à son jeune 
en formant un comité chargé de sauver le projet à 
l'aide de fonds recueillis auprès du secteur privé 
et des provinces. 

Quatre mois et demi plus tard, il n'est toujours 
pas possible de savoir combien d'argent ce comité 
a pu amasser. 

Ce qu'on sait toutefois, c'est que les dollars n'ar­
rivent que très lentement et que pour cette raison, 
le nouveau Katimavik sera beaucoup plus petit 
que le Katimavik des dernières années. 

L'an dernier, le budget de Katimavik était de 

près de $20 millions et venait entièrement d'Otta­
wa. Pour 86-87, les administrateurs parlent d'un 
budget de $4 millions, dont la plus grande partie 
viendra de gouvernements provinciaux. 

Les négociations avec ces gouvernements 
n'étant pas toutes terminées, le sénateur Hébert 
refuse de dire quelles provinces ont déjà accepté 
de contribuer. 

Plusieurs municipalités ont fait parvenir de 
petits montants à l'organisme. Il faut dire que les 
municipalités sont friandes des projets Katimavik 
qui leur permettent d'effectuer des travaux de 
toutes sortes à peu de frais. 

Les chèques sont aussi venus en grand nombre 
d'anciens participants au programme. 

Mais jusqu'ici, les efforts de M. Chrétien auprès 
des entreprises n'ont apparemment pas été très 
fructueux. Le sénateur Hébert refuse de blâmer 
les gens d'affaires: « Pour solliciter les entreprises 
privées, il faut une organisation considérable que 
nous n'avions pas. je blâme plutôt le gouverne­
ment de ne pas nous avoir donné le temps d'orga­
niser une levée de fonds ». 

À ces sources de revenus s'ajouteront, du moins 
le vice-président de Katimavik M. Walter Baker 
l'espère, des centaines de milliers de dollars pro­
venant de diverses activités telles la vente de boi­
tes de chocolat. 

Katimavik a conclu une entente avec une entre­
prise spécialisée dans ce domaine, World's Finest 
Chocolates, qui a déjà commencé à vendre à des 
entreprises des boites de chocolat que celles-ci of-

voir BINGOS en A 2 

ABJ0URDHUI 

RENATA SCOTTO 
Un concert d'airs d'opé­
ras de Verdi, Puccini et 
Catalani par Renata 
Scotto, Raffi A r m a n i a n 
et l'Orchestre Symphoni-
que de Québec clôture­
ra le Festival de Lanau-
diére, jeudi, à la cathé­
drale de Joiiette. 
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» PARTI CIVIQUE 
Le Parti civique estime 
que la Ville doit offrir 
une aide pour maintenir 
le Grand Prix du Canada 
à Montréal, mais refuse 
toute subvention au Fes­
tival international de 
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• AVORTEMENT 
Un médecin et les res­
ponsables d'un CLSC de 
Chicoutimi comparais­
sent, en vertu d'une 
plainte privée, sous l'ac­
cusation d'avoir pratiqué 
illégalement un avorte-
ment. 
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i SCLÉROSE 
Le député fédéral de 
Bourget, Carole J a c ­
ques, intervient dans le 
dossier des victimes de 
la sclérose en plaques 
privées de logements 
par les retards apportés 
à la construction d'une 
résidence adaptée à 
leurs besoins. 
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Les plages de Magog ouvertes 
tm M A G O G (PC) — Les deux 
™ plages de la municipalité 
de Magog sont ouvertes à la 
baignade, a tenu à signaler hier 
le directeur général de cette 
ville, M Yves Langlois. 

Il a souligne que les analyses 
de l'eau avaient démontre que 
la baignade pouvait s'y prati­

quer en toute sécurité. 
M. Langlois réagissait a la 

publicat ion d'une dépèche 
concernant la fermeture, di­
manche, des plages des parcs 
lacques Cari icr et Blanchard. Il 
a rappelé que ces deux derniè­
res plages sont situées à Sher­
brooke et non à Magog. 

DIEU 
S U I T i DE L A PAGE A 1 

langage plus inclusif (incluant a 
là fois le féminin et le masculin) 
en particulier par l'usage d'ex­
pressions ou de métaphores au­
tres qu'exclusivement masculi­
nes » , a i il dit. 

Ainsi, lorsqu'il voudra desi­
gner les êtres composant l'hu­
manité, le ou la responsable 
d'une communauté paroissiale 
pourra choisir de parier dans 
s e s sermons de I « être hu­
main » ou de la « personne hu­
maine » plutôt que d'employer 
le très traditionnel mot « hom­
me » . Et « l'homme » ou « les 
hommes » pourront tout aussi 
bien devenir « les gens » . Le 
pasteur ou la pasteure (ce der­
nier mol est devenu courant 
dans l'Eglise unie) pourra égale­
ment, avec l'accord de ses pa­
roissiens, parler de Dieu la 
Mère tout autant que de Dieu le 
Père. 

« Pas question, cependant, de 
changer la formule Au nom du 
Père et du Fils et du Saint 
Lsprit par Au nom de la Sainte 
Trinité, comme l'auraient sou­
haité quelques personnes et 
craint plusieurs délégués » , a 

, precise M. Gautier. Celui-ci a 

d'ailleurs ajouté : « Non seule­
ment cela n'a pas passé mais ça 
n'a même pas etc présenté. » 

Inutile alors de mentionner 
que l'assemblée n'a pas eu à se 
prononcer sur « Au nom de ta 
Mere et de la Eille et de... » M. 
Gautier, qui connaît bien les 
textes bibliques, n'a pas attendu 
la suite: « Le Christ est la per­
sonne de Dieu qui s'est incar­
née Et II s'est incarné dans le 
corps d'un homme. » 

En anglais, a par ailleurs si­
gnale M. Gautier, le langage in­
clusif ne pose pas autant de pro­
blèmes qu'en français. Cette 
dernière langue ne laisse guère 
aussi souvent le choix du neutre 
entre ses genres masculin et fé­
minin. C'est pourquoi plusieurs 
membres de la minorité franco­
phone de l'Église unie entre­
voient déjà — probablement 
avec plus d'amusement qu'au­
tre chose - - les prochains ser­
mons de leurs pasteurs et de 
leurs pasteures... 

Dans l'Église catholique, le 
débat sur le langage inclusif est 
commencé depuis quelques an­
nées. Les éveques canadiens ont 
même déjà discute de cette 
question en assemblée plénière 
annuelle. Et, encouragés par 
plusieurs personnes, il y revien­
dront inévitablement. 

S O M M E T 
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diale ( . . . ) . Ils ont essaye d'utili­
ser ce moratoire comme une 
tactique pour influencer nos al­
lies européens » . a ajouté ce 
haut fonctionnaire qui a sou­
haite garder l'anonymat. 

M. Speakes a souligné que 
« les essais nucléaires améri­
cains étaient nécessaires pour 
assurer que notre dissuasion 
continue a être fiable ( . . . ) et effi­
cace » . 

Le porte-parole n'a pas eu de 
commentaire a l'apparente con­
firmation implicite par le nu­
méro un soviétique qu'un som­
met Reagan-Gorbatchev aurait 
bien lieu « cette année » . 

Interrogé sur les déclarations 
de M. Gorbatchev exprimant 
l'espoir qu'un accord sur un 
arrêt des essais nucléaires puis­
se être signe pendant le pro­

chain sommet Reagan-Gorbat­
chev, M. Speakes a répondu que 
les États-Unis « ont toujours été 
intéresses par un accord sur les 
e s s a i s qui comprendrait cer­
tains moyens de verification » . 

« La verification ( . . . ) a tou­
jours ete l'obstacle, a déclare M. 
Speakes. Et c'est ce sur quoi 
nous aimerions nous concerter 
avec les Soviétiques. » 

L'URSS, comme l'a reconnu 
hier M. Gorbatchev. « avait des 
raisons suffisantes pour repren­
dre ses essais » puisque les 
Etats-Unis ont deja réalisé 18 
tests depuis l'entrée en vigueur 
de ce moratoire et en prévoi­
raient encore huit d'ici à la fin 
de l'année. Les militaires sovié­
tiques ne voient sans doute pas 
sans perplexité le programme 
américain se poursuivre — en 
particulier la militarisation de 
l'espace — tandis que leur poly­
gone d'essais du Kazakhstan 
reste silencieux. 

BINGOS 
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friront en cadeau a leurs clients 
ou leurs employes. 

La moitié des revenus seront 
remis a Katimavlk. M. Baker 
s'attend a recevoir $800 000 de 
ces ventes cette année, et $2 
millions l'an prochain. 

Une autre compagnie. Mac-
l'herson Gallery, vend depuis 
peu pour Katimavik des repro­
ductions de trois aquarelles 
d'artistes canadiens. M. Baker 
estime que ce commerce pour­
rait rapporter $250 000 a l'orga­
nisme. 

M Baker doit rencontrer cet­
te semaine les représentants 
d'une entreprise québécoise 
spécialisée dans l'organisation 
de bingos et de casinos, des jeux 
qui sont de véritables mines 
d'or pour les organismes en 
queie d'argent. 

Enfin, Katirnavik espère orga­
niser le printemps prochain un 
« travail-o-thon » . Un samedi, 
partout au Canada, les étu­
diants du Secondaire procéde­
raient au nettoyage du prin­
temps de leur école. Les com­
missions scolaires les paieraient 
au salaire minimum, mais les 
élevés remettraient cet argent à 
Katimavik. 

En plus d'amasser des fonds 
de toutes les façons possibles et 
imaginables, Katimavik a dû ré­
duire ses ambitions, son organi­
sation et ses coûts. 

Au mieux, d'ici a un an, 500 
jeunes seront impliqués dans 
des projets, contre 2 000 en 

moyenne au cours des dernières 
années. 

Les bureaux régionaux ont 
etc fermés, le nombre d'admi­
nistrateurs est passé de 15 a 5, le 
total des employes permanents 
de 300 a bO 

« On est revenu a nos débuts 
il y a dix ans » soutient le res­
ponsable de riatimavik au Que­
bec. M. Claude Raiche. 

L'an dernier, Katimavik coû­
tait $10 000 par jeune « e n r ô ­
lé » pour une période de neuf 
mois, un prix qui aux yeux du 
gouvernement fédéral était 
beaucoup trop élevé pour de 
simples emplois temporaires. 

Cette année, les dirigeants de 
Katimavik prévoient réduire ce 
coût a $8 000. Ils admettent au­
jourd'hui que le programme 
était devenu un peu t rop 
« gras » au cours des dernières 
années. 

« Quand quelqu'un est frappé 
par une crise cardiaque, il chan­
ge sa façon de vivre, et il y a des 
chances pour qu'il vive plus 
longtemps et mieux » , explique 
le sénateur Hébert. 

Les dirigeants du programme 
sont déterminés à prouver que 
Katimavik peut et doit vivre 
longtemps. A cette fin. la pro­
chaine année est cruciale, selon 
M. Raiche: « Il faut que ce soit 
une année d'excellence. Les mé­
dias vont nous suivre de près, et 
l 'excel lence est peut-être le 
moyen de sensibiliser les diffé­
rents pa l ie rs de g o u v e r n e ­
ment » . 

« Dans l'année qui vient » , 
conclut-il, « on joue l'avenir de 
Katimavik » . 

La Quotidienne 
Tirage d'hier 
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2600 PERSONNES RÉCLAMENT SA DÉMISSION 

Une pétition produit peu d'effet 
sur le conseil de Saint-Basile 
mn Après avoir entendu la lec-
— ture de la pétition, récla­
mant la démission globale de 
l'administration municipale de 
Saint Basile le Grand ou, tout 

au moins, une enquête du minis­
tère des Affaires municipales, le 
maire Marcel Edoin a réaffirmé 
sa ferme intention de demeurer 
en place, avec toute son équipe 
de six conseillers. 

Cette déclaration, lancée de­
vant une salle composée d'une 
centaine de contribuables, a im­
médiatement suscité autant de 
cris d'approbation que de desap­
probation. 

Presentee par Léo Bcaudoin. 

au nom du « Comité d'épuration 
de Saint-Basiie » , la pétition a 
cependant été refusée par le 
nouveau directeur général, lean 
Girard. Celui-ci exige la copie 
originale, qui lui sera acheminée 
bientôt. 

Entre-temps, le conseil a pro­
cédé à la nomination de nou­
veaux cadres pour remplacer 
trois des six anciens cadres, éli­
minés en juin de rn i e r , soit 
moins de huit mois après l'élec­
tion de l'équipe Edoin. 

Il s'agit de Normand Lalandc 
au poste de trésorier, en rempla­
cement de Francyne Graveline, 
qui était à l'emploi de la munici­
palité depuis 21 ans. 

Les deux autres sont nommés 
par interim, puisqu'ils ne rési­

dent pas à Saint-Basile : d'abord 
Michel Royer, à la direction du 
corps de police, et Marc-André 
Lehoux, à la direction des loi­
sirs. Deux conseillers ont enre­
gistré leur dissidence sur le pro­
tocole d'entente liant ces nou­
veaux cadres à la municipalité. 

Le climat general de l'assem­
blée, tenue dans une enceinte 
étouffante, a tout de même été 
serein. Le maire, dès le début, a 
d'ailleurs avisé les gens présents 
qu'il ne tolérerait aucun écart de 
langage ou de comportement. 

Certains membres du « Comi­
té d'épuration » ont quelque peu 
levé le ton lorsque M. Edoin a 
déclaré qu'il ne permettrait au­
cun débat sur la pétition, signée 
par 2 600 citoyens d'une munici­

palité qui en compte 9 000 en 
tout. 

Toutefois, le conseiller Dus 
seault a, seul, obtenu l'autorisa­
tion du maire d'émettre ce laco­
nique commentaire : « |e regret 
te que l'instigateur de la pétition 
(l'ancien maire Claude Begin) 
n'ait pas eu l'audace de nous la 
soumettre lui-même » . 

Enfin, le maire a souligné que 
son équipe se comporterait 
« comme un groupe de lâches, 
s'il décidait de démissionner. 
Nous serons tous là pour prépa­
rer le prochain budget, qui de­
vrait se résumer par une écono­
mie globale de $200000», dit-il. 
en rappelant sa promesse électo­
rale. 

CANADAIR 
S U I T E OC L A P A G E A 1 

voriser le développement de ce 
secteur de la technologie de 
pointe. 

Un ancien d i r igean t de 
l'avionnerie Pratt & Whitney, 
Donald Lowe, qui succédera a 
M. Des Marais comme prési­
dent du conseil de Canadair a la 
fin d'octobre quand tous les 
papiers auront été signes, a ex­
primé l'avis que si le contrat des 
CF-18 ne venait pas à Montréal, 
cela n'entraînerait pas nécessai­
rement des mises à pied. Mais il 
garde espoir car. dit-il. « Cana­
dair demeure la seule compa­
g n i e a p o u v o i r réal iser le 
contrat correctement » . 

Les ministres fédéraux du co­
mité de privatisation ne s'en­
tendent pas encore sur l'octroi 
de ce contrat, dont le dossier est 
rendu au conseil du Trésor. Les 
Barbara McDougall, Don Ma-
zankowski et Michael Wilson 
voudraient le partager entre 
Bristol Aerospace (Winnipeg) . 
IMP ( Toronto et Halifax ) et Ca­
nadair. 

Hier toutefois, en conférence 
de presse, la responsable du co­
mi t é , la min is t re Barbara 
McDougall qui. la semaine der­
nière, doutait encore que Bom­
bardier ait l'envergure financiè­
re et la capacité de gestion né­
cessaires pour s'emparer de 
Canadair, a change de ton hier 
et a parle de la rigueur financiè­
re et de l'expertise en gestion de 
la multinationale québécoise. 

Par ailleurs, le president du 
conseil de Bombardier. M. Lau­
rent Beaudoin , a déc l a r é 
qu'avec Canadair, il vise 25 p. 
cent du marche mondial des 
jets d'affaires en trois ans, au 
moyen du Challenger. La pro­
duction annuelle passerait ainsi 
de 15 a 30 ou 35, ce qui pourrait 
entraincr la création de 300 em­
plois. 

Gulfstrcam, Falcon construi­
sent aussi cet avion. Avec Cana­
dair, ils partagent actuellement 
le marché des 100 a 125 jets 
d'affaires vendus chaque année. 
« On va faire ce qu'il faut pour 
reactiver le marché » . a affirmé 
M. Beaudoin. 

Les ministres Marcel Masse. 
Robert de Cotret et Michel Côté 
ont notamment souligne que 
Canadair reste a des Québécois. 

Laurent Beaudoin, président du conseil de Bombardier, 
et la ministre fédérale Barbara McDougall, responsa­
ble du comité de privatisation — qui a vanté « la ri­
gueur financière et la capacité de gestion » de la mul­
tinationale québécoise — affrontent côte à côte la 
meute de journalistes au sujet de la vente de Canadair 
et du contrat des CF-18. 

que la transaction stimulera 
l ' é c o n o m i e de Mon t r éa l et 
qu'Ottawa signera une entente-
parapluie d'aide au développe­
ment de la compagnie. 

En vendant Canadair à l'en­
treprise privée, Ottawa garde 
cependant un droit de regard 
dans l'entreprise. Bombardier 
versera $120 millions comptant 
pour les actions de Canadair. A 
cela, s'ajoutera une somme de 
S173 millions en royautés pour 
l'utilisation de la technologie 
du Challenger dont Ottawa res­
te propriétaire. 

Ottawa revend aussi pour 
$11,5 millions le terrain où se 
trouvent les pistes de Canadair; 
de cette somme, $5 millions ser­
viront à améliorer des pistes 
d'essai dont Bombardier pren­
dra possession. 

En gardant des actions spécia­
les « A » d'une valeur de $100 
millions, Ottawa se garde un 
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droit de regard dans le fonc­
t ionnement de l ' av ionner ie 
pour s'assurer que les fonds de 
Canadair seront utilisés à son 
développement. Ces actions se­
ront annulées dans six ans si 
Bombardier respecte l'accord. 
S'ajoutent à cela $50 millions 
d'actions « B » pour augmenter 
la recherche, les exportations et 
le contenu canadien; dans 15 
ans. si la firme Bombardier ne 
respecte pas ses engagements, 
elle devra les racheter en entier. 

Le gouvernement canadien 
touchera enfin un dividende 
spécial de S3 millions et une 
partie des fruits du règlement 
d'un litige entre Canadair et un 
de ses fournisseurs. 

Laurent Beaudoin précise en 
entrevue que Bombardier dis­
pose déjà de $80 millions du 
« cash » nécessaire aux pre­
miers $120 millions. Les offres 
de financement s'accumulent 

portant sur les $40 ou $50 mil­
lions qui manqueraient: long 
terme, debentures, actions pri­
vilégiées ou ordinaires, admissi­
bles au RÉA (régime d'épargne-
actions). 

C'est en fait Bombardier Aé­
rospatiale, prochaine filiale de 
« la fine fleur de l ' industrie 
québécoise moderne » selon 
I expression de Robert de Co­
tret, qui achète 100 p cent de 
Canadair. « Nouveau départ 
pour Canadair » , souligne le mi­
nistre Michel Côté qui signera 
bientôt un protocole d 'entente 
à long terme avec la firme, du 
genre de celui de $300 millions 
avec Spar pour la recherche du­
rant cinq ans. 

L'industrie aérospatiale cana­
dienne se concentre à $1 p. cent 
au Québec contre 41 p. cent en 
Ontario et sept p. cent au Mani­
toba et dans l'Ouest. Ses ventes 
ont atteint $3,5 milliards l'an 
dernier, dont 77 p. cent réali­
sées à l'exportation, aux USA 
surtout. 

Avec 45 000 emplois, le Cana­
da occupe le cinquième rang 
mondial, derrière les USA, la 
France, la Grande-Bretagne et 
l'Allemagne. L'industrie aéro­
spatiale canadienne assure 20 p. 
cent de tous les travaux de re­
cherche du secteur manufactu­
rier. 

L'an dernier, Canadair a réa­
lisé des profits de $27.6 mil­
lions, sur des ventes de $438 
millions. Son carnet de com­
mandes s'élève à $618 millions, 
précise Pierre Des Marais, et 
son chiffre d'affaires de 1986 
augmente de 40 p. cent. 

En 40 ans, Canadair a fabri­
qué prés de 4 000 avions, du 
Canso au Challenger. Elle ma­
nufacture aussi les CL-215 (con­
tre les incendies de forêt) , les 
CL-289 et les CL-227 (recon­
naissance aérienne sans pilote ) . 

Ottawa achetait Canadair de 
General Dynamics en 1976 
pour $46 millions. Il a toutefois 
du radier S 1.2 milliard de frais 
de mise au point du Challenger 
en 1982-83, pour des investisse­
ments totaux de $2,2 milliards à 
la fin de 1984, avant que la 
compagnie redevienne renta­
ble. 

La décision de laprivatiser 
remonte à octobre 1984. 

Gagnant de $10 millions au 6/49, il 
invite 370 personnes à son mariage 
ma GREEN V A L L E Y . Ontario 
• (PC) —Samedi, à 14 h, lean 
Viau, gagnant du gros lot de 
$10,2 millions au lotto 6-49, réa­
lisera un autre de ses rêves lors­
qu'il épousera sa fiancee Linda 
Lacombe. 

La cérémonie, qui devrait être 
célébrée a l'église Sacré-Coeur 
de Alexandria, est entourée du 
plus grand secret même si la lis­
te d'invites compterait 370 per­
sonnes. 

lointe au téléphone hier, la 
mère de l'heureuse élue a confir­
mé que le mariage sera célébré 

samedi, mais elle n'a pas voulu 
en dire plus. 

A Green Valley, et dans les 
environs de Alexandria, on se 
prépare à l'événement un peu 

comme s'il s'agissait du mariage 
du prince Charles avec lady Di. 

Un des cousins du jeune mi-
l ionnai re invi té au mariage 
trouve, comme bon nombre 

r 

Ecrasé par une bétonnière 
• Un homme de 86 ans. M. Richard Grainger, est décédé tôt hier 

après-midi après avoir été littéralement broyé sous les roues 
d'une bétonnière, à l'angle des rues Centre et Charlevoix dans le sud-
ouest de Montréal. Le chauffeur du véhicule lourd aurait avancé son 
camion de quelques pieds, empiétant sur l'allée des piétons, pour lais­
ser passer une voiture qui le suivait. Il n'aurait pas vu M. Grainger qui 
traversait la rue à ce moment. La victime habitait, rue Châteauguay, à 
Pointe-Saint-Charles. 

d'invités, difficile de choisir un 
cadeau de noces pour les deux 
tourtereaux. 

lean Viau était travailleur 
dans une manufacture de sou­
liers lorsqu'il a gagné la ronde­
lette somme de $10.2 millions 
lors d'un tirage du lotto 6-49 en 
j anv ie r d e r n i e r . D e v a n t ta 
presse, le jeune homme avait 
alors déclaré qu'il voulait quit­
ter son emploi de $6 l'heure, 
s'acheter une Corvette, se ma­
rier avec sa fiancée, Linda La­
combe, de Alexandria, qu ' il con­
naissait depuis déjà quelques an­
nées. 

Le chinois pour tous C L A I R E S A C H S É F O N T A I N E «djobçwnon 
spéciale 

IMAGE S T Y L I S A T I O N CARACTÈRE ORDRE DES TRAITS 
L'OEIL Représentation d'un oeil humain. Graphie simplifiée nu t o u r s des siècles. A l'origine, on pouvait deviner 

la représentation de la paupière et de la pupille. 
Caractère très utilisé. Se prononce MU (Mou). 
Les yeux et la vue, en médecine chinoise, sont en relation avec l'énergie du foie. 
Dans l'éclat du regard, on discerne la puissance de l'énergie essentielle et l'état du 
mental. 

Demain, deux caractères pour dire: regarder. 
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RIEN DE PLUS POUR LE JAZZ 

Le Parti civique veut garder 
le Grand Prix à Montréal 

photo Demi Cyr, IA PRISSE 

Fait rare, le chef du Parti civique de Montréal, Claude 
Dupras, a invité la presse, hier soir, à photographier et 
à filmer le début d'une réunion du parti. 

mm Le Parti civique de Mont-
™ real a convenu, hier soir, 
que la ville devait aider le Grand 
Prix du Canada mais ne pas ai­
der le Festival international de 
jazz à éponger son deficit. 

ANDRÉ NOËL 

Au cours d'une réunion, les 
membres du parti ont décidé 
que la ville devait offrir de nou­
veaux services gratuits à la com­
pagnie Labatt, qui organise le 
Grand Prix automobile, à l'île 
Notre-Dame. 

Le chef du parti, Claude Du­
pras, a suggéré que la ville pour­
rait nettoyer gratuitement les 
pistes après les courses, une opé­
ration qui coûte $70000 à cha­
que année. M. Dupras a ajouté 
que la ville pourrait aussi cons­
truire des estrades permanentes. 

Apres le dernier Grand Prix, 
en juin, la brasserie Labatt a de­

mandé une subvent ion de 
$400 000 aux gouvernements fé­
déral, provincial et municipal 
pour maintenir les courses a 
Montreal. 

Le président du comité exécu­
tif, Yvon Lamarre, a précisé que 
des négociations sont en cours 
avec Labatt pour un nouveau 
contrat de quatre ans. 

Le Grand Prix de l'an pro­
chain est déjà assuré, a-t-il dit. 
La négociat ion du nouveau 
contrat ne devrait pas poser de 
problèmes, a-t-il ajouté. 

Des qu'il y aura entente, le 
contrat sera soumis au Conseil 
municipal de Montréal, a expli­
qué M. Lamarre. 

M. Dupras a souligné l'impact 
du Grand Prix pour Montréal: 
«Les courses attirent plus de 
60 000 visiteurs, a-t-il dit. Les re­
tombées économiques s'élèvent 
à $19 millions. C'est quelque 

chose que nous devons garder 
ici.» 

En revanche. M. Dupras a dit 
qu'il ne voyait pas de raisons 
d'apporter une aide supplémen­
taire au Festival international de 
jazz. Les organisateurs du festi­
val, qui prévoient un déficit de 
$140 000 cette année, deman­
dent eux aussi de l'aide à la ville. 

«La ville donne déjà beaucoup 
de services, a expliqué M. Du­
pras. Nous assurons le nettoyage 
normal des rues. Mais nous ne 
voyons pas pourquoi il faudrait 
payer pour les gens qui jettent 
leurs canettes de bière. Montréal 
n'est pas une vache à lait. 

«Le festival peut voler de ses 
propres ailes, a-t-il ajouté. C'est 
la différence avec le Grand Prix, 
où la ville doit faire quelque 
chose.» 

Par ailleurs, le Parti civique a 
demandé à M. Lamarre de faire 
tout en oeuvre pour convaincre 

La moto fait 
moins de morts 
chaque année 
mm Dix personnes, dont sept motocyclistes, sont 
™ morts dans des accidents de la circulation au 
cours du week-end. Ce sombre bilan, quoique ca­
tastrophique, n'est pas vraiment significatif de ce 
qui se passe sur les routes du Québec puisque le 
nombre des victimes de la moto diminue d'année 
en année. 

ANDRÉ CÉDILOT 

De fait, au cours des six premiers mois de l'an­
née, seulement 39 personnes ont été tuées dans 
des accidents de motocyclettes. Il s'agit d'une 
baisse de 34 p. cent par rapport à la même pério­
de en 1985, alors qu'on en avait enregistrés 59. 

Le nombre des blessés, lui, a diminué de 16 p. 
cent au cours des six premiers mois de 1986, pas­
sant de 2 376 à I 973. Selon la Régie de l'assuran­
ce automobile, la situation va s'améliorant de­
puis trois ans. « Le nombre des victimes baisse de 
trois ou quatre p. cent par an depuis 1982 », affir­
me Lisa Roy, porte-parole de l'organisme gouver­
nemental. 

À la Régie, on s'inquiète évidemment des nom­
breux cas de mortalité enregistrés durant le 
week-end. C'est d'autant plus alarmant que les 
victimes sont toutes en bas âge : neuf d'entre el­
les ont moins de 25 ans. « Ces statistiques, affir­
me M. Yvon Lebeau, reflètent réellement ce qui 
se passe semaine après semaine sur nos routes, 
alors que les conducteurs âgés de 16 à 24 ans ont 
deux fois plus d'accidents que les autres... » 

C'est ce qui explique que le gouvernement axe 
ses campagnes de sécurité auprès des jeunes. « Il 
y a quatre fois plus de jeunes qui meurent sur les 
routes que de suicides », s'empresse d'ajouter M. 
Roy, comme s'il voulait démontrer avec plus de 
force encore l'importance d'orienter les pro­
grammes de prévention vers cette clientèle. La­
quelle, incidemment, compte un grand nombre 
de motocyclistes. 

D'après Marc Binette, gérant des ventes au 
Centre de la moto, a Montréal, les jeunes de 18 a 
22 ans représentent 80 p. cent des acheteurs de 
motocyclettes. 

Il croit lui aussi qu'il y a moins d'accidents de 
moto, puisque le nombre de réparations a dimi­
nue de 20 a 30 p. cent, cette année, dans les ate­
liers de ce commerce de la rue Dorchester. On 
note par ailleurs une augmentation du volume 
des inspections mécaniques, ce qui démontre 
l'intérêt des motocyclistes à mieux entretenir 
leurs montures. 

Les campagnes de sécurité, le resserrement des 
lois, le coût sans cesse plus élevé des primes d'as­
surances et... le mauvais temps expliquent cette 
tendance à la baisse des accidents de motocyclet­
tes. 

« Les motocyclistes restent à la maison. A 
preuve, la majorité n'a changé de pneus qu'une 
fois cette année, plutôt que deux fois, comme 
c'est habituellement le cas ». affirme le gérant du 
Centre de la moto. 

Marc Binette, du Centre de la moto, à Montréal, 
note une baisse de 20 à 30 p. cent des réparations 
dues à des collisions. 

Les campagnes de sécurité, le resserrement des lois, le coût des primes d'assurances et., 
bre d'accidents de motocyclettes. 

le mauvais temps expliquent la baisse du nom-
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le gouvernement fédéral d'al­
louer les contrats d'entretien des 
chasseurs F-18 à l'avionncric Ca-
nadair, à Saint-Laurent, plutôt 
qu'à la société Bristol, a Winni­
peg 

M. Lamarre rencontrera cette 
semaine la Chambre de com­
merce et la Communauté urbai­
ne de Montréal sur cette ques­
tion. 

«Montréal doit rester un cen­
tre de haute technologie en 
avionnerie. a dit M. Dupcas. 
Nous avons toute l'expertise 
pour ça.» 

Le Parti civique a également 
fait son choix entre les aéroports 
de Dorval et de Mirabel, mais la 
décision ne sera annoncée que 
plus tard, probablement cette se­
maine. 

Le maire de Montréal a déjà 
indiqué qu'il favorisait l'aéro­
port de Mirabel. 

Accusés de 
pratique 
illégale d'un 
avortement 
mm CHICOUTIMI (PC) - Le 
— Dr lean-Denis Bérubc et le 
Centre local de services commu­
nautaires Saguenay-Nord ont 
comparu, hier, au Palais de justi­
ce de Chicoutimi, afin de répon­
dre d'une accusation de pratique 
illégale d'un avortement. 

Il s'agit d'une plainte privée 
qui a été portée par Hélène Har­
vey, âgée de 32 ans, de Saint-
Ambroise, laquelle agit pour et 
au nom de « la Coalition pour la 
vie du Saguenay-Lac-Saint-
|ean ». Ce mouvement qui s'op­
pose à l'avortement illégal en­
tend dénoncer et poursuivre 
ceux qui le pratiquent à l'inté­
rieur d'une action qui pourrait 
prendre une ampleur provincia­
le. 

La comparution du Dr Bcrube 
et du CLSC Saguenay-Nord. ac­
cusés conjointement d'avoir, en­
tre 1982 et 198b. pratiqué un 
avortement à rencontre de l'ar­
ticle 251 du Code criminel du 
Canada, a étébrève : ils ont choi­
si de subir leur procès devant jin 
juge et 12 jurés après une enquê­
te préliminaire, laquelle a été 
fixée pro forma au 29 septem­
bre. 

Par ailleurs, il a été impossible 
de joindre le directeur général 
du C L S C Saguenay-Nord. Càrol 
Malenfant, afin d'obtenir ses 
commentaires. Quant au Dr Bé* 
rubé, qui serait parti en vaCan-
ces immédiatement après sa 
comparution, il s'est contenté de 
dire, au cours d'une très brève 
entrevue à la radio de Radio-Ca­
nada, qu'il n'avait aucun com­
mentaire à formuler si ce n'est 
qu'il laissait libre cours a la justi­
ce. '•• ' • 

Un drame 
nébuleux 
mm Dans des circonstances que 
™ les policiers jugent nébuleu­
ses, une citoyenne de Saint-Lam­
bert, âgée de 53 ans, a été attein­
te d'un coup de feu à l'abdomen. 
Elle repose, dans un état criti­
que, à l'hôpital Charles-Lemoy-
ne de Greenfield Park. Son pré­
sumé agresseur est cependant lui 
aussi hospitalisé, atteint pour sa 
part, à l'épaule, d'un projectile 
d'arme à feu. 

Il semblerait que le présume 
agresseur se soit présenté au do 
micile de la victime, rue Ber­
kley, à Saint-Lambert, pour la 
séquestrer et la voler. La victime 
a cependant été retrouvée, en­
sanglantée, dans sa voiture à 
Saint-Hubert. Et les policiers ne 
s'expliquent pas encore com­
ment le présumé agresseur a été 
blessé. Ce dernier aurait été ar­
rêté, boulevard de Maisonneu-
ve-ouest, à Montréal. Les enquê­
teurs, qui n'ont pu obtenu" la 
version de la victime, tentent 
d'éclaircir cette histoire. • " -

COLERE CHEZ DES VICTIMES DE LA SCLÉROSE EN PLAQUES : : 

Les locataires lésés songent à des recours juridiques 
La vingtaine de victimes de la sclé-

H rose en plaques sans logis qui atten­
dent depuis le 1er juillet d'emménager 
dans une résidence adaptée à leurs be­
soins passent de la colère aux moyens 
de pression. Les locataires lésés se sont 
ralliés l'appui du député fédéral Carole 
Jacques et songent à des recours juridi­
ques. 

M M kUCHAMP 

«Ces personnes handicapées subis­
sent un tort énorme. Il faut qu'il se pas­
se quelque chose », a déclaré à LA 
PRESSE Mme Carole Jacques, député fé­
déral conservateur du compté de Bour-
get. où est située la résidence érigée à 
Montréal-Est. 

Échaudés par l'attitude des dirigeants 

de la Société d'habitation de la sclérose 
en plaques Inc. (SHSP), les 23 locataires 
ont en effet décidé de solliciter son in­
tervention afin de s'assurer de pouvoir 
occuper leur logement loué dans l'im­
meuble encore inachevé à la fin du mois 
d'août. 

La SHSP — une corporation sans but 
lucratif constituée pour la réalisation 
du projet que caressait la Société cana­
dienne de la sclérose en plaques, Divi­
sion du Québec — est chargée de la ges­
tion et de l'exploitation de l'immeuble 
de 75 appartements. L'échéancier des 
travaux de construction (financés par la 
Société canadienne d'hypothèques et de 
logement) prévoyait qu 'on aurait 
terminé la bâtisse pour le 1er juillet. 

Selon l'entrepreneur général, le con­
flit de travail dans le secteur de la con-

truction. qui a éclaté au tout début de 
juin, a entrainé des retards importants. 
« |e ne cherche pas des excuses. Les ar­
rêts de travail — 11 jours au total — ont 
occasionné des retards plus considéra­
bles dans l'avancement des travaux. 
Puis les vacances des ouvriers de la 
construction ont suivi », a affirmé M. 
lean -P ie r re Gagnon, de la firme Gesdev. 

Il a ajouté : « Nous sommes cons­
cients de la situation des locataires et 
tous les contracteurs ont reçu pour di­
rective de mettre les bouchées doubles 
pour que les gens puissent entrer dans 
leur logement à la fin du mots d'août ». 

C'est à la fin du mois de mai dernier 
que la SHSP a procédé à la signature des 
baux de la plupart des 23 locataires. 
Mais, depuis le début du mois de mai, 

aucun des administrateurs de la SHSP 
n'a assisté aux assemblées hebdomadai­
res de chantier permettant de suivre pas 
à pas l'état d'avancement des travaux de 
la résidence. C'est quasiment à la veille 
de leur déménagement, à la fin de juin, 
que les locataires ont eu la mauvaise 
surprise qu'ils devraient s'abriter vaille 
que vaille avec leur famille. 

À leur frais. Car la SHSP n'a pris à sa 
charge que l'entreposage de leurs biens 
dans une école désaffectée. Dispersés ça 
et là d'un hébergement provisoire à 
l'autre, les locataires ont commencé à se 
regrouper à la faveur d'une réunion 
d'information tenue la semaine derniè­
re. Déterminés à faire respecter leurs 
droits, ils songent à entamer des pour­
suites en dommages et intérêts contre la 
SHSP. 

Ils doivent se réunir demain soir et 
discuter de cette action à la lumière de 
démarches d'information auprès de la 
Régie du logement et des services d'aide 
juridique. Le député Carole lacqûes a 
accepté de se rendre à cette réunion. 

« l'y ferai part de ma rencontrç avec 
l'équipe d'ingénieurs et de contracteurs 
lors de la dernière assemblée de chan­
tier, jeudi dernier. Ceux-ci m'ont donne 
l'assurance que les travaux nécessaires à 
l'occupation des 32 logements situés 
aux 2e et 5e étages seraient complété 
pour le 30 août, le proposerai en outre 
aux gens qui ont loué leur appartement 
aux autres étages d'habiter temporaire­
ment les logements non loués aux éta­
ges terminés », d'indiquer Mme |ac-
ques. 



A 4 I A PRESSE, M O N T R É A L . M A R D I 19 A O Û T 1986 

Jeunes sauveteurs de Laval honorés 
wm Le Service national des sau-
™ .ve teurs a h o n o r é , h i e r , 
l'équipe de survei l lants de la pis-
< ine munic ipale Paradis, à La-
Va l . N'eut été l ' intervention ra-
p i d e d e ces sauveteurs, la famil le 

J E A N - P A U L 
C H A R B O N N E A U 

I V r u s s c . de la rue L o u v a i n , du 
quartier V i m o n t , aurait sans au­
cun doute passé l'été le plus 
sombre de sa vie. Ces étudiants, 
embauchés pour l'été par la m u ­
nicipalité, ont réussi à ran imer 
Nathal ie Pérusse, c inq a n s , qui 

-avait p e r d u c o n s c i e n c e ap rès 
être tombée dans l'eau. 

Peu avant 15 h , le mard i 8 juil­

let, Caro l ine Bourget, 16 ans , 
surveillait de son siège surélevé 
les nombreux enfants qui profi­
taient de l'une des chaudes jour­
nées de l'été lorsque son atten­
tion a été attirée par un casque 
de b a i n rayé q u i f lottait s u r 
l'eau. S a n s perdre un instant, 
Caro l ine est descendue de son 
siège -elle n'a pas plongé car à 
cet endroit l'eau n'est profonde 
que de trois pieds- et une fois au 
sol elle a aperçu un petit corps 
qui gisait inerte au fond de la 
piscine. D a n s sa chute, l'enfant 
s'était assommée. 

A lo r s que Carol ine remontait 
le corps de la fillette, l'alerte 
était donnée. L'assistant respon­
sable de la piscine, A la in Saint-

Pierre, a immédiatement entre­
pris de donner la respiration ar­
t i f ic ie l le b o u c h e à b o u c h e à 
l'enfant. Les baigneurs ont rapi­
dement formé un cercle ; per­
sonne ne parlait, on aurait pu 
entendre voler une mouche. 

D e u x sauveteurs entreprirent 
alors de faire évacuer la piscine, 
tandis qu 'un autre se chargeait 
d'appeler la police et les ambu­
lanciers. U n quatrième prenait 
le pouls de l'enfant. Bref, tous 
les survei l lants ont joué un rôle 
dans ce sauvetage. E n plus de 
Caro l ine et d ' A l a i n , l 'équipe à ce 
moment - là était composée de 
C h a n t a i N o r m a n d , D i a n e A l ­
lant. Chr is t ian R ichard et G u y -
laine Chaumon t . 

Lorsque le jeune A la in a en­
trepris de ranimer la fillette, il 
était 14 h 59. À 15 h 0 1 , Natha­
lie se mit à pleurer. M i s s i o n ac­
complie ! Les nombreuses heu­
res passées à suivre des cours de 
premiers so ins venaient de rap­
porter leurs premiers div iden­
des. 

Nathal ie est rapidement con­
duite à la Cité de la Santé. Ne 
voulant prendre aucun risque, 
les médecins ont préféré lui fai­
re passer la nuit sous observa­
t ion. Elle est retournée à la mai­

son vers 11 h le lendemain ma­
tin. 

Rencontré hier après-midi à la 
piscine Paradis, M . M iche l Pé­
russe, qui était accompagné de 
sa femme, a déclaré que cette 
journée- là N a t h a l i e ava i t été 
confiée à une gardienne. V o u ­
lant faire profiter Nathal ie et 
d'autres enfants de la belle jour­
née, la gard ienne les a condui ts 
à la piscine municipale. A son 
arrivée à la piscine, Nathal ie 
n'avait pas de casque le bain 
obligatoire. Les sauveteurs lui 
en ont prêté u n . 

« N o n , Nathal ie ne savait pas 
nager. M a i s , elle n'avait pas peur 
de l'eau. A u terrain de camping , 
elle se baignait. Ma in tenant , elle' 
est un peu cra in t ive», soul igne 
M. Pérusse. 

Pendant que journalistes, pho­
tographes et représentants de la 
municipalité attendaient l'arri­
vée des dir igeants du Service na­
tional des sauveteurs, Nathal ie 
s'amusaient sur les balançoires 
du parc avec d'autres enfants, 
dont sa soeur ainée Mar ie-Clau­
de, comme si rien ne s'était ja­
mais passé... 

SPECIAL LOCATION 

AUTO GOUVERNEUR 
1501. boul. des Laurent ides. Vimont. Laval 668-1650 

VILLE LAVAL. QUE 

photo Poul-Henn Tolbol, LA PRESSE 

Nathalie ne s'est pas fait 
prier pour la photo avec 
deux de ses sauveteurs, 
Alain Saint-Pierre et Ca­
roline Bourget, au bord 
de la piscine du parc Pa­
radis. 

RICHARDSON & BENOIT 
Optométristes 

NOUVELLE ADRESSE: 550 . rue Sherbrooke M M 
Bureau 365 
[Métro McGiiD 

Examen de la vue Lunettes 

849-1274 
Lentilles de contact 

H E T R E S D ' A F F A I R E S : de 8 h à 18 h. du lundi au vendredi. 
jusqu'à 20 h le jeudi. 

3001X GL 1986 
Stock 8 6 - 7 1 7 

Darnell r o u l e t t e s 

DE CHAISE 
POUR 
TAPIS 

13Z6. rue Notre-Dame ouest 
S759. rue Mocheiaga 
6909 rueJarryest 
1918 boul fies Laurentioes 
80S. boul Ste-Foy (Long ) 
1 2 0 - A S l e - C - o . » . S . - L a u - e n l c

s ^ | ( | K ) c 

O u v e r t le l o n w d i o v o n t - m i d i 9 3 7 - 7 4 2 3 

Le Centre d'activités physiques 
du Collège M a r i e - V i c t o r i n 

v o u s présente s o n p r o g r a m m e d ' e x c u r s i o n s 
pour l'été 1986 : 

• r a n d o n n é e pédestre • cyc lo tour isme 

• c a n o t - c a m p i n g • p l o n g é e s o u s - m a r i n e 
et kayak 

D e m a n d e z notre dépliant comple t a u 328-3828 

Nous offrons des 
super spéciaux 
sur tous nos 
modèles en 
inventaire. 

Bail 48 mois % 
Comptant 5 0 0 0 $ 
Valeur résiduelle garantie 
PSP 5 ans 100 OOO inclus 

par mois * taxe 

I 
H NISSAN 

Pi 5P 

LA STELLAR. 
VOTRE FAMILLE VOYAGE EN PREMIÈRE CLASSE À PRIX ÉCONOMIQUE. 

La Stellar tait la joie des familles. Elle 
offre beaucoup d'extra qui ne coûtent 
aucun supplément. 

Par exemple : le verrouillage de sécurité 
des portières arrière; un point d'attache 
de Méf ie d'enfant; des ceintures de sécurité 
à trois points d'ancrage; le verrouillage 
électrique des portières (GSL) et 
des vitres électriques (GSL). Elle possède 
aussi d'autres extra de première classe: 
deux rétroviseurs extérieurs, des bouches 
d'air chaud à l'arrière, une montre, 

des roues d'acier stylisées, etc. 
Tout cela en équipement standard 
Linténeur de la Stellar plaît beaucoup a 

tous les membres de la famille: de l'espace 
en abondance, une moquette intégrale, 
de l'éclairage en cas de besoin et une vraie 
roue de secours pourvue d'un pneu radial 
Michelin quatre saisons ceinturé d'acier. 

Cette voiture de luxe à prix abordable 
vous attend chez le concessionnaire 
Hyundai. Passez-le voir . . . et présentez-
lui toute la famille! 

LA STELLAR 
BRILLE PAR SON LUXE 

ET PAR SON PRIX. 

HYunDni 

-y fil 

OUEST 

Hyundai Pony 
Centreville 
2 0 7 7 ouest, rue 
Ste-Catherine 
Montréal 931-8243 

Luciani Automobile 
(1985) Inc. 
4 0 4 0 ouest, rue 
JeanTalon 
M o n t a i 340-1344 

Jaykai Hyundai 
30. boul. Don Quichotte 
Ville île Perrot 453 -6363 

i r » : i. 

Autos Visa Inc. 
500, boul. Mgr. Langlois 
Valleyfield 377-1985 

Automobiles 
Ulsan Ltée 
2355 , boul. Hymus 
Dorval 683-5702 

Safari Automobiles Inc. 
300, rue Lafleur 
LaSalle 364-3124 

SUD 

Seray Auto Inc. 
730, boul. Perigny 
Chambly 658-4482 

C.W. AutoSud Inc. 
3839, boul. Taschereau 
St-Hubert 678-1220 

Automobiles Corée 
Longueuil Ltée 
1680, boul. Marie-Victorin 
Longueuil 670-2080 

Les Automobiles 
Cloginor Inc. 
9, rue Frontenac 
St -Jean-Sur-Richelieu 
347-4003 

Moteurs Châteauguay 
83, St-Jean Baptiste 
Châteauguay 692-9630 

Principale Autos Ltée 
1196, rue Principale 
Granby 378-4666 

NORD 

Desmeules Hyundai 
1237, boul. 
des Laurentides 
Ville de Laval 668-6393 

Chomedoy Hyundai 
2480, boul. Curé 
Labelle 
Chomedey, Laval 
682-6000 

Garage St-Louis Ltée 
356, boul. Sauvé 
St-Eustache 491-1292 

EST 

Point-aux-Trembles Pony 
12150, rue Sherbrooke est 
Montréal 645-2233 

Hyundai Repentigny 
845, rue Notre-Dame 
Repentigny 582-3182 

Pie DC Pony 
9390 , boul. Pie DC 
Montréal 324-6821 

Pony de Montréal 
5187, avenue Papineau 
Montréal 521-3201 

Hyundai Auto 
Mascouche 
1990, ch. Gascon 
St-Louis-de-
Terrebonne 471-7669 

Les Automobiles 
Lise Grenier Inc. 
1250, Rte. Marie-Victorin 
Tracy 743-1244 

Hyundai s'implante chez nous pour mieux nous servir 

I 
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SUPER LOCATION 
z a p * , 

MAXIMA GXE 87 

3 0 0 ZX GL 86 

Stock 87 380 
• automatique 

• V6 — 3 litres 

• air climatisé 
• régulateur de 

vitesses 
• A M FM cassette 

stéréo o 6 haut-
parleurs 

Stock 8 6 - 7 5 8 
• automatique 

• toit en «T» 

• système de sécurité 

• o ir climatise 

• AM TM cassette 
stéréo à 6 haut-
parleurs (40 W) 

Stock 8 6 - 9 2 9 
• 5 vitesses 

manuelles 
• servodirection 

• a ir climatisé 

• AM TM stéréo 
électronique, etc. PULSAR NX 86 

Locat ion 48 mois — transport e t p r e p a r a t i o n inclus — t a x e e n tus . 

Le festival des 
montgolfières prend 
fin au... centre-ville 

BAILLARGEON NISSAN 
760 , ST-CHARLES EST 
LONGUEUIL 

(MTL) 5 2 3 - 3 1 7 1 
(LONG.) 6 7 7 - 8 9 5 3 

wm Des montgolfières, il y en 
™ avait un peu partout : dans 
des entrées de maison, sur la 
voie ferrée, dans la rue, dans les 
parcs, dans le terrain de station­
nement d 'un centre commercial, 
dans un champ à proximité et 
sur le toit d 'une maison. 

GEORGES LA MON 

En l'espace d 'une heure ou 
deux, d imanche soir, le specta­
cle du Festival des montgolfières 
de S a i n t - j e a n - s u r - R i c h c l i e u 
s'était transposé au centre-ville, 
au grand plaisir de certains rési­
dents et au déplaisir des autres. 
D'autant plus que ces atterrissa­
ges forcés y avaient créé de sé­
rieux embarras de circulation. 

L'absence de vent, une cha­
leur étouffante, un manque de 
carburant (la réserve est d 'une 
heure) et un plafond très bas. 
ont poussé 20 des 35 aérostats, 
partis vers 18 h 30 dimanche 
soir, a échouer en pleine ville. 
Ces aventuriers du ciel ont eu 
fort à faire pour empêcher les 

MHMUtK 

M 
RABAIS 

SUR VOS 
PHOTOS COULEUR j 
En retirant vos photos couleur V I P a prix o r d m a i r j 
vous recevrez un coupon V I P valant b0° o de | 
rabais sur le développement photo de votre • 
prochain f i lm' Procède 0*41 seulement Film • 
avec oévetoppement compris non eligible | 
Demandez plus de details 

C O M P A R E Z 
ACHETEZ 2 FILMS • 

LE 3 e EST 

GRATUIT 
Film pour photos 
couleur Astral a 
haute detinition 

Nikon 

77- N i k o n 2 ? 

MINOLTA 

liMC'i.l.' 

C a n o n 

Nikon N2020 
Le premier 35mm SLR au 
monde avec autofocus a double 
(onction intègre, deux modes 
d exposition programmés et 
moteur d'entraînement allant 
jusqu'à 2 5 images/sec Avec 
0b| AF 50mm F/18 

499' 
Canon T-70 
Appareil 35mm entièrement 
automatique avec système 
d'exposition multi-programmèe 
Chargement, avance et re­
bobinage du film automatiques 
débrayage manuel possible 
Avec ob) 50mm Obj F/18 

3 1 9 " 
Minolta X-370 
Appareil 35mm reflex à 
exposition automatique 
contrôlée au Quartz et 
lecture en mode manuel 
possible Objectif 50mm 
F/1.7 

249" 
Canon Sure Shot 
Quartz Dato 
Appareil 35mm aulolocus 
entièrement automatisé avec 
avance et rebobinage du lilm 
motorisés II imprime la date 
sur vos photos! 

j Soc sport Kodak on prime! 

I M A G E 

• Garant!» 
ém J • • • 

dm , - o l l i . 

/
L - . . | l l " * 

. „ C a n a d a 

Continue à la 
demande aonéral. 
Jusqu'au 30 aouto* 

. m a q o / 0 -300 mm 

Zoom leleobrectil compact a longue 
Boriee pour de giosplans saisissants 
Mise au poinl macio ei veire optique 
inné multi-couches II vous rapproche 
Iusqu a 6x du suief 

129" 
Zoom Imago 18.80mm 
Zoom M M a naute delinition commande 

7 7 i 199 
Minolta F r e e d o m II 
Appareil 35mm à loyer automatique 
avec exposition programmée, flash a 
déclenchement automatique, 
chargement., avance et rebobinage 
du Mm motorisés Accepte les films 
jusqu'à 1000 ASA 

^ 5 * 179" 

IMAGE 
éclenchement automatique. "1^ * y* w K ^ f l M V f i w t M 
hargemeni . avance et rebobinage | ' jULX^ «Kl}* iZ}\-i.''." - . • Ci „V?i 
u f i l m motorisés Accepte les films •> 1^ / •nHaflffï9L ' i • / ' ' - BSoR fi i 'M~': 

i s q u a I000 ASA I | / tt ^ M N O W O t X H I t M V C U t e 

1AG 7 7 H / P ^ " " 
1 W IIMAGE' f 2 9 " . 6 9 " 

GARANTIE Y.I.P.: VOS PHOTOS COULEUR SONT PRETES A TEMPS 0 1 VOL S NE >AYEZ PAS! 

astral 
VOTRE IMAGE DE PRESTIGE 

O 
O 

astro DÉVELOPPEMENT 

COULEUR SUR PLACE 

Pi#/j Aleus-Nttion 
PlK> V.llr Mon* 
P1«Ct venu 
C#Mr» Fsirvitw 

933 730S O n t * d achats Bouttvard 

S o n Cw*»_L**1 

Mb 65.3 CARREFOUR ANCRIQNON Ml «91$ 

• : i i.. .'i 

b»« 1636 

• PlUJ A l t l l l - N l h o n 933-7209 
• Plaça Vtr iu 336-8272 
• Falrvlaw Cantrt 695-6563 

• Car te lout Uva l 687-7886 
• Centre Uva l 688-3636 
• P l i e * Ville-Marie 676-9821 

• Champ la m Mi l l 671-5935 

• Plact Bonavenlure 678-4378 
• 1481. Ste-Catherine W»st .935-1154 
• 7036. Sair.i-Hubcri 271-1435 
• Rockland Cintre 733-2669 
• Promanadt* St Bruno 653-6626 

• 2020. University «497341 

• Galerie» d Aniou 354-2001 

• Boulevard Shopping Centre 721-3939 

• Complaia Dasjardlna (Metro: 943-6219 

• Oorval Centre 636-8221 

• Plata Cote des-Neiqes 343-5209 

• CARREFOUR ANGRIGNON 363-6918 

curieux de fumer à proximité et 
les inviter plutôt à les aider. 

Le spectacle dans la rue 
D'ailleurs, avec la foule de cu­

rieux qui s'est rapidement ras­
semblée autour de ce spectacle 
inhabituel, les camions de pour­
suite ( qui devaient récupérer les 
mon tgo l f i è r e s ) ne pouva ien t 
même pas accéder à l 'endroit de 
l'atterrissage. Pourtant, on n'he-
sitait pas a louer les mérites et 
l'adresse de ces aventuriers de 
l'air qui, tout en connaissant les 
mauvaises conditions atmosphé­
riques, avaient pourtant choisi 
de voler une dernière fois. 

En dépit de ces atterrissages 
inusités, on n'a eu à déplorer au­
cun incident sérieux : une an­
tenne de télévision et un coin de 
maison endommages et plus de 
peur que de mal. 

« Ce n'est pas la première fois 
qu'il manque de vent, précisait 
M. Charles Payette, responsable 
des relations publiques du festi­
val, mais qu 'autant de ballons 
atterrissent dans le centre-ville, 
oui. » 

Aucun incident sérieux 
Pour sa part le directeur de la 

police de Saint-|ean-sur-Riche-
lieu, M. Rolland Poissant, a ex­
pliqué que tout ce branle-bas 
avait certes entraine des problè­
mes de circulation automobile 
mais aucun incident vraiment 
regrettable au centre-ville. 

« Ça a juste créé de l'intérêt 
pour les curieux, car dans la 
ville d i m a n c h e c 'é ta i t p lutôt 
tranquille, a précisé M. Poissant. 
Dans l 'ensemble, ça a dure tout 
au plus une heure. Nous sommes 
d'ailleurs très satisfaits du com­
p o r t e m e n t du publ ic tout au 
cours de ce festival. Le plus gra­
ve problème, pour les organisa­
teurs, aura été le temps plutôt 
masussade. » 

Selon M. Payette, le festival a 
attiré quelque 125 000 visiteurs 
au cours des dix jours de son de-
roulement. Cependant les 80 ae-
rostiers, dont les 25 concurrents 
du championnat , n 'ont pu parti­
ciper qu'à 12 des 20 vols prévus 
à l 'origine, a cause du mauvais 
temps. M. Payette estime que 
plus de 400 000 curieux ont pu 
voir s ' envo le r et a t t e r r i r les 
montgolfières dans les régions 
avoisinantes. 
On fait nos frais 

« Nous avons fait nos frais 
avec notre budget de $450 000. a 
admis M. Payette. Beaucoup de 
spectacles prévus à l 'horaire du 
soir ont dû être annulés. Magre 
tout, c'est un bilan quand même 
positif dans l 'ensemble et nous 
sommes très satisfaits. » 

Rappelons enfin que c'est Gar­
ry Locker, d 'Ottawa, qui a rem­
porté le championnat au combi­
né des points (dix épreuves). Il 
ira défendre les couleurs cana­
d i e n n e s a u x C h a m p i o n n a t s 
mondiaux en Autriche, l'an pro­
c h a i n , avec Del Michaud , de 
Galgary, champion de l'an der­
nier. 

M. Payette parle deja d 'une 
« fiesta i n t e r n a t i o n a l e » pour 
l'an prochain avec la participa­
tion d 'une centaine de montgol­
fières. 

commerciaux seulement 
sans nantissement. 
Rapid F inance Co . Ltd. 

3 4 2 - 4 4 8 8 

Cours de base de 
Fine Cuisine 
Familiale par 

HENRI BERNARD 

du 29 sept, au 2 6 nov. 
1 fois par semaine 

Leçon de présentation 

.ne t dégustation 

Au choix: 2, 3, 4 sept. 

Prospectus: 843-6481 

t 3 9 4 2 . rue Saint-Denis 
Montréal 

fvm | mnptnttt m Ï4JW 

FORFAIT 

E T E 
0ffre7.-vous des vacances de rêve: 

chambre, repus du soir, pent dejeuner 

el pratique gratuite des activités sportives, 

L'hébergement et les activités sportives 

sont gratuits pour les enfants de moins de 

18 ans partageant la chambre des parents. 

(Prix par personne par inur 
en occupation dnuble d une 
» lui.ihii rrmilKTr nu h. un la u»e H le struct-) 

69 
j . i : MWOIK 
PI I M 1)1 I.A(.. 

40. avenue du tac. 
Ville du tac Oelage. (Quebec i COA dPO 

RÉSERVATIONS (418)848-2551 

[ 800 463-2841 

Le 
^ homard et 
ses enfants 

« Peut-être n ovez-vous pas beaucoup vécu ou tond de 
la mer. et peut-être n'avei-vous ïamars été présenté à un 
homard • 

— Lewis Carroll, 

Alice au Pays des Merveilles. 
tm ROCKLAND ( Maine )— « Des pinces en acier ! » dirent les 
™ jumeaux homards épouvantés. Et ils nous brisent les mem­
bres avec ce truc-là ? 
— Parfaitement, repondit leur père. Et quand nos os sont bri­
sés, ils fouillent jusqu'au fond de nos carapaces avec des pics, 
pour en détacher les chairs... 

Les jumeaux, qui s'appelaient Armor et Thermidor, et leur 
perc Bisque allaient souvent se promener, à marce haute, sur ces 
rochers où les touristes pique-niquent. à marée basse. Les ju­
meaux trouvaient dans les anfractuosités des rochers toutes sor­
tes d ' immondices dont ils faisaient leur ordinaire. Puis, le ven­
tre plein, ils écoutaient leur pere. leur parler de la vie. et des 
dangers que courent les animaux marins et balnéaires de finir 
bouillis. 

Le père Bisque savait beaucoup de choses sur ceux qu'il appe­
lait tantôt des touristes, tantôt des cucustacés. Il en parlait sou­
vent aux jumeaux. 
— Ils arrivent en courant, chaque année, du fond de leurs ari­
des banlieues, avec en tète deux idées. La premiere, bronzer 
convulsivement. La seconde : manger du homard. Après six ou 
sept heures d'auto, ils aperçoivent la première pancarte sur le 
bord de la route, en lettres de six pieds de haut : « Lobsters ». Ils 
deviennent alors comme fous. Ils s'installlent à une table de­
hors, a 15 pieds du trafic bumper a bumper, dans la poussière et 
les vapeurs d'essence et s'empiffrent le premier homard de leurs 
vacances, en grognant comme des bétes et en rotant comme des 
dieux. 
— Cru ? demande Thermidor, tout-a-fait effraye. 
— Non. pas cru. Cuit. C'est-a-dire bouilli. Sortez vos antennes 
de l'eau tous les deux, voyez sur la rive, les grandes cuves fu­
mantes ? C'est là-dedans qu'on vous plongera vivants, si on vous 
prend... 
— Dans l'eau bouillante dirent les jumeaux horrifies ? 
— Parfaitement, poursuivit le pere Bisque. Ebouillantes, puis 
servis tout chauds aux touristes, qui ont déjà noué, autour de 
leur cou, de ridicules bavoirs en plastique qui leur confèrent un 
air senile de grabataires. Souvent, a la fin du repas, madame 
gardera son bavoir en souvenir. Elle le retrouvera en janvier en 
faisant le ménage de sa sacoche : « Mon Lucien, r'garde c'que 
j'ai trouvé ! C'était bon hein ? Pis pas cher. Pour nous quatre ça 
n'avait pas coûté $50 américains ! » 
— Mais papa, osa demander Armor, tout intimide par l'audace 
de sa question, est-ce vraiment bon du homard ? 
— Bof, répondit Bisque, ni bon. ni mauvais. Mais c'est surtout 
que c'est exactement la saveur de notre temps : plutôt fade, va­
guement élastique sous la dent. En fait, cela ne goûte quasiment 
rien, mais comme les gens n'ont quasiment plus de goût, cela 
tombe très bien. Enfin, je veux dire, très mal pour nous... 
— Excuse-moi, mais comment sais-tu tout cela ? demanda Ther­
midor. En aurais-tu mangé ? 
— Oh quelques miettes ici et la. répondit Bisque un peu mal a 
l'aise. On en trouve parfois dans ces rochers. Morceaux égares 
des pique-niques de l'aprcs-midi. Si vous voulez, la prochaine 
fois que j 'en trouverai, je vous les mettrai de côté... 

Les jumeaux prirent des mines dégoûtées. 
— Beurk ! lamais !... 
— Par contre, ajouta Thermidor, si tu trouves encore, comme 
l'autre fois, de ces vieux morceaux de pizza, ou des couches sales 
de bébé, tu sais combien on aime ça... 

« (objrer, one quorter pound, $12 95 — living m ils 
home environment until you select il »... 

(Extrait du menu d'un restaurant 

de Rockland, Maine). 

Ferme ta fenêtre ! 
h OLD ORCHARD (Maine) — l'entendais l'autre jour à la 
™ radio, que Montréal et Québec se disputaient l 'honneur 
d'avoir reçu le plus de touristes américains, au Quebec, cette 
année, je regrette, ce n'est ni l'une, ni l 'autre. C'est Old Orchard 
qui a reçu le plus de touristes américains cette année. 

Tirais jusqu'à dire qu'il y a, en ce moment, presque autant 
d'Américains que de Québécois, a Old Orchard. Ça parle an­
glais là, mon ami, c'est épouvantable. On se croirait quasiment 
aux States... Trop d'Américains c'est pas bon non plus, l'ai juste­
ment vu un gars de Pierrefonds, prudent, qui portail un t-shirt 
sur lequel, il était écrit : « Don't shoot. I'm Canadian ». Mais 
comme j'y ai dit, vaudrait mieux que ce soit écrit en arabe. 

|e suis passé vite à Old Orchard, luste le temps de verifier 
qu'il y avait de la place presque partout...à des prix de fou ! Ça 
leur apprendra.. . Et l'accueil toujours aussi sympathique. La tor­
che, derrière son comptoir, te parles comme si t'étais le chien 
du voisin en train de, bref. 
— C'est cinquante pour la nuit. Tu la prends ou tu la prends 
pas ? . . 
— |e la prends pas, lalalère. 

Un peu plus loin, au Léo Larochelle Motel, un petit vieux est 
entré en même temps que moi, pour se plaindre, oh bien poli­
ment, bien timidement.. . 
— C'est qu'il y a beaucoup de bruit, la nuit madame, les motos 
surtout... 
— Ben ferme ta fenêtre ! La fenêtre fermée t 'entendra rien. 
D'abord que t'as l'air climatisé... 

Plus loin encore. Cette fois, je prends les devants... 
— En canadiens, ça fait combien ? 
— $72... 
— C'est bien pour dire hein, ça revient à peu près au même que 
pour les kilomètres et les milles. Regardez bien ça, je suis à bicy­
clette, O.K. ? Eh bien ici, il faut que je pédale 88 kilomètres, 
pour faire seulement 55 milles. Pourquoi ? C'est pas juste... 
— Qu'est-ce que tu me chantes là ? Es-tu Français, toé ? 
— Hein, prenez-vous les francs aussi ? • 

|e passais seulement par Old Orchard, luste le temps de flas­
her que les étudiants en sciences humaines devraient y aller en 
stage tous les étés. 

Quant à moi, j 'allais chez des amis un peu plus loin... Mais il a 
fallu que j 'y repasse le lendemain matin. C'était très tôt et pour­
tant sur la rue principale, là où il y a les manèges, cela sentait 
déjà la friture et le popcorn. Le journée s'annonçait chaude, 
humide, collante d 'une humani té grouillante. 

|e me suis enfui, le dos à la mer. Et au bout d'un moment , je . I 
suis arrivé dans la campagne. 

Puis il y a eu un champ avec des vaches dedans. 
Et je les ai trouvées émouvantes. 

Cols bleus : le CSE décidera 
dans deux ou trois semaines 
m Ce n'est que dans deux ou 
™ t r o i s s e m a i n e s q u e le 
Conseil des services essentiels 
décidera si effectivement il se sa­
tisfait de la liste dés services es­
sentiels présentée par le Syndi­
cat des 4 500 cols bleus de Mont­
réa l ( s e c t i o n l o c a l e 301 d u 
SCFP-FTQ). 

Hier au cours d 'une dernière 
audience publique — continua­
tion de celle du 1er août pour 
permettre la négociation —, le 
syndicat et la Ville de Montréal 
ont présenté respectivement au 
conseil présidé par Me Bernard 

Bastien, leurs points de vue sur 
plusieurs articles sur lesquels on 
s'était finalement entendu. Cer­
tains faisant notamment l'objet 
d'un désaccord sur la liste géné­
rale des services essentiels. 

Pour le moment, il a été im­
possible de savoir quand le syn­
dicat se propose de déclencher 
une grève de 24 heures ou une 
grève illimitée. Toutefois, il est 
prévu dans la Code du travail 
que le ministère du Travail doit 
en être avisé sept jours à l'avan­
ce. 
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La Ferme Saint-Laurent n'a aucunement 
l'intention de vendre ses installations 
mu Malgré les problèmes de 
™ contamination de son lait 
qui l'ont obligée à stopper toute 

BRIOITTI G A U V R I A U 

production, La Ferme Saint-Lau­
rent n'envisage pas vendre ses 

installations, pas plus que de fu­
sionner avec Agropur ou chan­
ger de nom. Tout ça n'est que 
rumeurs non fondées, assure le 
vice-président du marketing de 
la compagnie laitière, Jacques 
Aubertln : « Nous allons tout 
d'abord régler notre problème. 
Nous verrons ensuite ». 

loint par LA PRESSE, Agro-
pur a confirmé l'affaire : sinon 

3uc de fournir, comme bien 
'autres laiteries, du lait aux dis­

tributeurs de La Ferme afin de 
ne pas créer de pénurie sur le 
marché, Agropur n'a jamais par­
lé de fusion avec les dirigeants 
de cette compagnie laitière. 

« Mais nous ne dirions cepen­
dant pas non à un volume addi­
tionnel, avoue Ken McCaughey, 
directeur du marketing chez 
Agropur. Avec son chiffre d'af­
faires de $75 000 et ses distribu­
teurs bien établis, La Ferme 
pourrait représenter pour nous 
l'occasion de nous doter d'un ré­

seau de distribution, un secteur 
qui est un peu notre faiblesse. » 

Le ministère de l'Agriculture, 
des Pêcheries et de l'Alimenta­
tion révélait par ailleurs, hier, 
les premiers résultats des analy-, 
ses qu'il mène, à l'usine de La 
Ferme, depuis vendredi dernier. 
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Ses tests confirment une pré­
sence anormale de colliformes 
dans certains échantillons de 
lait. Si l'origine exacte de ses 
colliformes n'est toujours pas 
déterminée, on sait cependant 
qu'il ne s'agit pas de colliformes 
fécaux. 

Dans les jours qui suivent, 
d'autres analyses seront effec­
tuées, par le ministère de la la 
Santé nationale entre autres, et 
l'examen des installations de 
l'usine se poursuivra. On vérifie­
ra aussi si tous les litres de lait 
La Ferme ont bel et bien été reti­
rés des tablettes. Et on portera 
une attention particulière aux 
restaurants afin qu'ils ne devien­
nent pas un lieu d'écoulement 
du lait suspecté de contamina­
tion. La Ferme Saint-Laurent as­
sure de son côté qu'elle ne réou­
vrira les portes de son usine que 
lorsque la source précise de la 
contamination aura été identi­
fiée. 

Les dirigeants de la firme lai­
tière savent toutefois fort bien 
que revenir sur le marché avec 
I étiquette La Ferme, s'ils en dé­
cident ainsi, ne sera pas chose 
facile. Mais ils comptent sur 
l'honnêteté dont ils ont fait 
preuve, en étalant eux-mêmes 
sur la place publique leur pro­
blème, pour convaincre la popu­
lation du sérieux avec lequel ils 
contrôlent la qualité de leurs 
produits. 

Dans toute cette histoire, cer­
tains ont toutefois tendance à je­
ter la pierre à La Ferme Saint-
Laurent, ou encore au Service de 
l'inspection des produits laitiers 
du ministère de l'Agriculture, 
des Pêcheries cl de l'Alimenta­
tion, service qui, il y a encore 
deux ans, était assuré, dans la re­
gion métropolitaine, par la 
CUM. 

Jacques Aubertin rétorque 
que, « de mémoire d'homme, ja­
mais un tel problème n'était sur­
venu à La Ferme Saint-Lau­
rent ». Comme dans d'autres lai­
teries, les vagues de chaleur de 
l'été y ont parfois entraîne la 
perte de plusieurs litres, mais ja­
mais les tests de contrôle de la 
qualité n'avaient fait état de col­
liformes, soutient le vice-prési­
dent du marketing. « Certaines 
gens ne font cependant peut-
être pas la différence entre les 
problèmes de réfrigération et les 
problèmes de contamination », 
estime-t-il. 

Quant à l'époque où l'inspec­
tion des produits laitiers était as­
surée par la CUM. Gaétan Bus­
qué, directeur du Service de 
I inspection des produits laitiers 
au ministère de l'Agriculture, 
des Pêcheries et de l'Alimenta­
tion du Québec —MAPAQ—. 
affirme que, si les inspecteurs 
étaient alors un peu plus nom­
breux, le contrôle de la qualité, 
lui, était le même qu'au­
jourd'hui puisque c'est le MA­
PAQ qui a toujours fait les ana­
lyses, avec la même fréquence. 

Dans les fermes laitières du 
Québec, on prélève un échantil­
lon de lait, pour contrôle de la 
qualité, une fois par mois, et un 
inspecteur visite les lieux au 
moins une fois à tous les deux 
ans. Dans les usines de transfor­
mation, on prélève un échantil­
lon une fois par mois aussi, pour 
chaque ligne de production, et 
on passe au peigne fin l'équipe­
ment à chaque année. Des 
échantillons de lait sont aussi 
prélevés régulièrement, quoique 
de façon non-systématique, dans 
les camions-citernes qui trans­
portent le lait. 

Action de 
$45 500 contre 
Montréal-Nord 
mu La mère d'un enfant qui 
™ s'était blessé en tombant 
d'une glissoire, l'hiver dernier, à 
Montréal-Nord, a intenté une 
poursuite de $45 500 contre cet­
te municipalité. 

L'accident était survenu le 17 
février 1986, dans le parc Oscar, 
qui, selon la déclaration de la 
demanderesse, était sous le con­
trôle de la ville alors que le jeu­
ne Patrick Vézina fit une chute 
en tentant d'accéder à la glissoi­
re, subissant des blessures qui se­
lon la mère, Mme Paulette Car-
diner-Vézina, ont eu comme ré­
sultat, une incapacité partielle 
permanente. 

Pour cette incapacité, elle ré­
clame au nom de l'enfant donc 
elle est la tutrice, puisqu'elle en 
a la garde légale, la somme de 
$25 000, en plus de $10000 en 
indemnité pour souffrances et 
douleurs, $10 000 pour inconvé­
nients et perte de jouissance de 
la vie et $500 en frais divers. 

V O Y A G E S 
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Au générique 
• Camille Archambault rappelle 
aux gens de l'industrie du trans­
port routier que le tournoi 
« Transport Golf » aura lieu le 
27 août au Club de golf Pied-
mont. Louise Pelletier, prési­
dente de l'Association du ca­
mionnage du Québec Inc., ani­
mera la journée. • 
• Henri Hubert, directeur des 
opérations du Service des parcs 
d'Environnement Canada, rap­
pelle aux intéressés que l'exposi­
tion « Les trésors artistiques des 
parcs nationaux » se poursuit 
jusqu'au 28 septembre, à la salle 
d'exposition du Service. 3, rue 
Buade. à Québec. L'entrée est li­
bre. • 
• Un moment d'inattention m'a 
fait écrire que la revue L'ingé­
nieur était publiée par l'Ordre 
des ingénieurs du Québec; alors 
qu'il faut en accorder la paterni­
té à l'Association des diplômés 
de l'Ecole Polytechnique. Ren­
dons à César... 

• Gilles McNabb dirigera l'équi­
pe qui représentera Loto-Qué­
bec à l'Exposition de Québec à 
partir de demain. Ses collabora­
trices seront Fronclne Carrière, 
Carole Jaspart, Louise Gultard 
et Louise Soulignv • 
• Les Amérindiens de la tribu 
mohawk de Kahnawake (ou 
Caughnawaga) seront les vedet­
tes de l'exposition présentée au 
complexe Desjardins, du 20 août 
au 1er septembre. Village indien 
reconstitué, peinture, sculpture, 
artisanat, rien ne sera néglige 
pour recréer l'atmosphère d'un 
village indien. 

• 
• Le Service de la police de la 
CUM a prêté jusqu'au 29 août 
les services du sergent Normand 

Thibault au Collège canadien de 
police pour le cours de valida­
tion des policiers techniciens en 
explosifs. • 
• Le harpiste Andreas voiien-
welder présentera un concert le 
dimanche 24 août, à 20 h. au 
théâtre Saint-Denis. On peut se 
procurer des billets à ce dernier 
endroit et aux guichets Ticke-
tron. Pour informations, faire le 
288-3b5l 

• Me Guy Lafrance, du Conten­
tieux de la CUM, se rendra à 
Winnipeg, le 23 août, afin de 
participer à une réunion du Co­
mité d'amendements aux lois de 
l'Association canadienne des 
chefs de police. 

Le troisième Grand Prix de la restauration 
• Le compte à rebours du troisième Grand Prix de la restauration a commencé, puisque la présélection 

est terminée. Organisé par le Bureau laitier du Canada, le concours a pour but de stimuler la création 
culinaire originale. Yannour Erradi. de l'hôtel Shangrila, Michel Lanot. de l'hôtel Quatre-Saisons, J.-C. 
Belmont, de l'Institut de tourisme du Québec. Raoul Billet, de l'hôtel Reine Elizabeth, et André Morache. 
de l'hôtel Le Pavillon, sont les Montréalais encore en lice. Cette photo montre Gérard Rogé (à gauche), 
gagnant du Grand Prix de 1985, sa femme Orlando, Claude A. Villaudv, d'Air Canada, et René Bouthillier. 
du Bureau laitier du Canada. 

• Roland Bourget et Mme Éllane 
Tousignani. respectivement di­
recteur du service de police et 
directeur de la direction des ser­
vices administratifs, à la Police 
la CUM, participeront au Con­
grès annuel de I Association ca­
nadienne des chefs de police, à 
Winnipeg, du 25 au 29 août. 

• Robert Desjardins, directeur 
de la section renseignements au 
Service de la police de la CUM, 
se rendra à St. Charles, dans 1*11-
linois, du 9 au 12 septembre, 
afin de participer à un séminaire 
organisé par la Law Enforce­
ment Intelligence Unit. 

• 
• Guy Bourossa et Jacques Lé-
veillée procéderont le 12 sep­
tembre au lancement officiel du 
Recueil de textes sur le système 
politique de Montréal, textes 
publiés par l'ACFAS au début de 
mai. Le lancement de ce livre 
aura lieu à la Salle des boiseries 
de l'UQAM. • 
• L'alpiniste et cinéaste André 
Laperrière présentera le film 
qu'il a tourné en compagnie de 
Louis Craig lors de l'expédition 
franco-québécoise à l'Annapur-
na, en 1984, à Val David, lors du 
week-end de la Fête du travail. 
Denis Gravel, de la Fédération 
québécoise de la montagne, se 
fera un plaisir de fournir de plus 
amples renseignements au 252-
3004. 

• 
• Montréal accueillera de la 
grande visite le 6 septembre 
alors que les extraordinaires pa­
tineurs artistiques Jayne Torvlll 
et Christopher Dean présente­
ront leurs numéros sur la glace 
du Forum. Ces deux Britanni­
ques ont révolutionne la danse 
sur patins • 
• Denise Phaneuf est la respon­
sable des cours spécialisés pour 
les bambins âgés de 18 mois à 4 
ans. au centre Immaculée-Con­
ception. Les différents cours 
d'initiation débutent le 15 sep­
tembre, mais l'accueil aura lieu 
les 3 et 4 septembre. • 
• Alain st Germain et Serge Be­
gin, respectivement directeur 
des opérations et directeur de la 
coordination au Service de po­
lice de la CUM, participe à par­
tir d'aujourd'hui 30 septembre à 
la 9e Conférence annuel de 
l'International Society of Crime 
Prevention Practitioners, à Port­
land, en Oregon. 

Echos de la STCUM 
• Amara Ouerghi, conseiller à 
la Planification générale, est 
l'auteur de La folie du soccer, 
un livre consacre au soccer-foot­
ball, on l'aura deviné. • 
• Roméo Favreau a été réélu 
président de La Belle Époque, 
dont sont membres les retraités 
de la STCUM. 

• Il y a 25 ans cette année* que 
l'informatique faisait son entree 
à la STCUM. Et Promenade, 
journal d'entreprise dans sa so­
ciété, en fait état dans sa demie 
re livraison, en mentionnant les 
noms de pionniers comme Jean-
Guy Ostiguy, Mortelle Samuel. 
Pierre-Hubert Julien et' Gilles 
Rlnfret. 

4 # 

Nouveau programme 
de sécurité nautique 

À JEUDI 

• Un nouveau programme de sécurité nautique a etc lance par les 
rhums Captain Morgan, en collaboration avec la société Ultramar et 
la Fédération de voile du Quebec, sous le thème La sécurité nautique, 
c'est notre affaire!. La photo montre, de gauche à droite. Bernard 
Vermersch, directeur général de la Fédération, le capitaine Morgan 
et Luc Poussin, directeur de produit pour les rhums Captain Morgan. 

JOURNEES DE VALEUR 
SUPPLEMENTAIRE 
SUZUKI SAMURAI 

Economisez 500$
 ou plus dès maintenant! 

Pour un temps limité seulement. 
Voyez la gamme des nouveaux 
modèles 1986 présentés dans une 
grande variété de couleurs attrayantes. 
Adoptez l'allure Samurai aujourd'hui, et économisez! 

SUZUKI 

Économisez chez le concessionnaire Samurai participant le plus près de chez-vous. 

LAVAI 
l o w i Automobiles liée 
37, bout. Soinie-Roie 
625-6904 

LAVAI 
lava! Auto Suzuki 
2030, bout, dot 
lourontide» 
6 6 8 - 2 0 2 0 

r ua 
DR. Auto Sélect Inc. 
225, routa Morlo-
Vktortn 
742-2777 

niUtfONDS 
Auto Torium Suzuki 
1 4 3 5 0 o u o s t , b o u l . 
Gouin 
620-7031 

SAINTE-AGATHE 
Automobiles Giroux 
LobeUe Inc. 
76, Pré fontoino os* 
326-1613 

VAUfTFIEU 
Gillei Coron Auto mobile» 
Inc. 
336, boul. longlols 
371-8511 

SAINT-JEAN 
R. Parant Suzuki 
225, Jocoues-Cartior Sud 
347-9011 

SAINT-HUBERT 
Soint-Hubert 
Automobile! Suzuki 
2755, montée Saint-
Hubert 
676-0239 

SAINT-HYACINTHE 
A u t o i Leonard Gorlépy 
Enr. 
705, bout. Laurier 
774-1332 

DRUMMONDVUll 
Voloii & Frérot Auto Inc. 
125, boul. lemire ouest 
478-814* 

MONTRÉAL 
Auto Cité Suzuki 
7705, le Mans 
254-6068 

VKTOHAVIUI 
Automobiles Pierre 
Méthot Inc. 
570 ouest, Notre-Dame 
7S8-6461 

SHERBROOKE 
Gilles Lemire Suzuki 
1681 ouest. King 
569-7528 

CAP-DE-LA-MADEltïNE 
Raymond Larochelle 
Automobiles f nr. 
380, rue Thibeau 
373-7111 

ORANIY 
Granby Suzuki Enr." 
872, Du+ferm 
372-2368 

LACHINE 
lachlno Suzuki Inc. 
2075, Notre-Dame 
634-7263 I 
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ARTS 
ET SPECTACLES 

Claude Gingras 

Les 
derniers 
concerts de 
la saison 
d'été 

L'événement musical de la semaine, c'est, bien sûr, le con-
™ cert que le célèbre soprano italien Rcnata Scotto donne jeu­
di soir, 20 h 30, avec l 'Orchestre Symphonique de Québec 
dirige par Raffi Armenian, à la Cathédrale de loliettc, dans le 
cadre du neuvième Festival d'été de loliette. 

Nous avons publie le programme samedi ; on trouvera ci-con­
tre une interview avec l'artiste. 

D'autres concerts et récitals complètent l 'horaire des pro­
chains jours, amenant ainsi à sa fin une saison estivale fort char­
gée. 

Tout d'abord, deux récitals d'orgue. 
Ce soir, 20 h, au Casavant de la Cathédrale Marie-Reine-du-

Monde. on entendra un organiste hongrois totalement inconnu 
ici, Xaver Varnus. 22 ans, titulaire de l'orgue de la Cathédrale 
de Budapest et élève de Gabor Lehotka et de Pierre Cochereau. 
M. Varnus jouera le premier mouvement ( « Allegro vivace » à 
variations) de la cinquième Symphonie de Widor, le Prélude et 
Fugue sur B.A.C.H., de Liszt, les Variations sur un vieux noél, 
de Dupré, et une oeuvre de lui. Triptyque symphonique. Le pro­
gramme ment ionne la participation d'un violoncelliste, Andras 
Weber. sans préciser dans quelle oeuvre. 

Hélène Dugal. titulaire de l'orgue de Marie-Reine-du-Monde, 
qui cédera ce soir son instrument au visiteur hongrois, jouera 
demain soir, 20 h, dans le cadre des recitals du mercredi au 
Beckerath de l'Oratoire Saint-|oseph. Son programme : Tocca­
ta. Adagio et Fugue. BWV 564, et Fantaisie et Fugue en sol mi­
neur, BWV 542, de Bach, Pièce héroïque, Cantabile et Fantaisie 
op. 16, de Franck, « Allegro » final de la première Symphonie de 
Vicrne, et pièces de Boellmann et de Arauxo. 

Demain soir également. 20 h 15, dans le cadre des concerts 
populaires de l'Aréna Maurice-Richard : programme d'opéra 
bouffe, avec le mezzo Gabrielle Lavigne, le baryton Mark Pe^ 
drotti et la basse Pierre Charbonneau, dans des pages de Rossini 
et de Donizetti. De nouveau, Pierre Hétu au pupitre. 

Pour compléter la semaine : quatre concerts au Centre d'art 
d'Orford (tous à 20 h) : la jeune pianiste Anne-Marie-Dubois 
dans Beethoven, Chopin, Liszt et Barber, ce soir ; l 'Orchestre à 
cordes du Centre, dir. Rodney Friend, dans Vivaldi, jeudi soir ; 
un groupe de professeurs et stagiaires du Centre, vendredi soir ; 
et la pianiste janina Fialkowska dans Liszt, Mendelssohn, Bee­
thoven et Chopin, samedi soir. 

La saison d'hiver 
• Quelques concerts encore (mercredi prochain : Louise Lebrun 
a Maurice-Richard. Raymond Daveluy à l 'Oratoire) et la saison 
musicale d'ete sera terminée. La saison d'hiver commence tôt 
celle année encore : le lundi 8 septembre, par un concert Mo­
zart de l 'Orchestre de chambre McGill. dir. Alexander Brott 
(soliste : le clarinettiste Richard Stoltzman). à la Cathédrale 
Marie-Reine-du-Monde. Le lendemain s'ouvre la nouvelle sai­
son de l'Opéra de Montreal, salle Wilfrid-Pelletier, avec Romeo 
et luliette. de Gounod. Les interprètes : Alberto Cupido et Dia­
na Soviero. Les repétitions ont commence hier. La luliette 
montréalaise de Mme Soviero sera pour elle une avant-premiè­
re : en novembre, elle fera ses debuts au Metropolitan dans le 
même rôle. 

Nous publierons ce samedi un article sur la saison complète 
de l'Opéra de Montréal. Et c'est le samedi 6 septembre que pa­
raîtra notre calendrier annuel de la nouvelle saison complète. À 
cet égard, nous prions les organismes qui ne l'ont pas encore 
fait de nous communiquer sans tarder leur programmation. 

Des nouvelles de la SMCQ 
• La Société de Musique contemporaine du Quebec vit des mo­
ments difficiles. Deja touchée par la mort de deux de ses fidèles 
collaborateurs, les compositeurs Claude Vivier et Micheline 
Coulombe Saint-Marcoux. elle vient de perdre son administra­
teur délègue, Daniel Sarijian, mort tragiquement à 43 ans, et 
devra faire sa saison de 20e anniversaire sans son directeur ar­
tistique Serge Garant est atteint d'un cancer généralisé. Le mu­
sicien, qui aura 57 ans le 22 septembre, espère tout au plus 
terminer l'oeuvre que la SMCQ lui a commandée pour cette 
saison d'anniversaire. 

Walter Boudreau dirigera le premier concert de la saison, le 
25 septembre, et on ignore encore si la tournée européenne 
aura lieu. Dans les circonstances, la direction a nommé directri­
ce administrative Anne-Marie Messier, précédemment chargée 
de la publicité. La SMCQ annoncera sa saison le 4 septembre. 

Lanaudière l'été prochain 
• La construction de l 'amphithéâtre en plein air destiné au Fes­
tival d'été de Lanaudière est maintenant chose assurée. Les di­
recteurs en parlent déjà comme d'une réalité, qui marquera 
l'été prochain le dixième anniversaire du Festival. Le coût en 
sera de $7000000 et, déjà, la participation financière d'Ottawa 
( env i ron $2 5 0 0 0 0 0 ) et de la Vil le de lo l i e t t c ( env i ron 
$1 000000) est « dans le sac ». Il ne manque que la réponse de 
Quebec, c.-à-d. la moitié...L'amphithéâtre s'élèvera à l'entrée 
sud de la ville. Les travaux de sondage sont déjà en cours. 

Par ailleurs, la popularité qu'ont connue cet été les opéras en 
version concert incite la direction à en faire une tradition an­
nuelle. Trois titres sont à l'étude pour l'été prochain : Samson et 
Dalila, de Saint-Saens (le choix « personnel » du Père Lindsay). 
Aida, de Verdi, et La Damnation de Faust, de Berlioz. 

Dutoit: un livre pour les 50 ans 
• Georges Nicholson a remis il y a quelques jours le manuscrit 
de la biographie de Charles Dutoit que lui ont commandée les 
Editions de l 'Homme. Le livre sortira le 7 octobre, jour où le 
chef de l'OSM aura 50 ans. 

De l'opéra à Ottawa 
• On annonce une relance de l'opéra au Centre National des 
Arts, d 'Ottawa. Plus précisément : cinq représentations de 
l'opéra de Rossini // Barbiere di Siviglia, en anglais, les 4, 6, 8, 
10 et 12 septembre, présentation d 'une compagnie qui a nom 
Opera Lyra. Les interprètes : Paul Massel en Figaro, Iris Fraser 
en Rosina, Christopher Cameron en Bartolo, Martin Spencer en 
Almaviva et |ohn Dodington en Basilio. Chef d'orchestre : |iri 
Hlavacck. 

RE NAT A SCOTTO 

Chanteuse, 
metteur en scène 
et professeur 

Rcna ta Sco t to c h a n t a i t 
samedi soir le rôle-titre de 

Tosca, de Puccini, en version de 
concer t , avec Michael Tilson 
Thomas et l 'Orchestre Sympho­
nique de Pittsburgh, au nouveau 
théâtre en plein air de Great 
Woods, près de Boston, devant 
7000 personnes. 

leudi soir, 20 h 30, elle donne 
un concert d'airs d 'opéras ita­
liens (Verdi, Puccini, Catalani) 
avec Raffi A r m e n i a n et l 'Or­
chestre Symphonique de Qué­
bec à la Cathédrale de loliette, 
de rn i e r g rand é v é n e m e n t du 
neuvième Festival d'été de La­
naudière. 

CLAUD1 OINDRAS 

Dimanche en fin d'après-midi, 
elle descendait à Dorval et con­
tinuait directement vers loliette 
où elle passera la semaine. Elle 
revenait a Montréal hier pour la 
conférence de presse inscrite à 
son horaire et regagnait immé­
d ia tement lo l ie t te pour com­
mencer les répétitions et enre­
gistrer une interview avec Edgar 
Fruitier ( l'artiste parle un très 
joli français)qui sera incorporée 
à l'émission de télévision d 'une 
heure et demie que Radio-Cana­
da tirera du concert de jeudi, 
pour diffusion cette saison aux 
Beaux Dimanches. 

Mme Scotto, très « diva » sur 
les photos officielles, est, à la 
ville, une petite femme toute 
simple, portant des lunettes et 
répondant avec la plus grande 
gentillesse à toutes mes ques­
tions. 

Elle vit m a i n t e n a n t a New 
York et concentre ses activités 
sur l 'Amérique. Au Metropoli­
tan, cette saison, elle ne fera 
qu'une chose : Madama Butter­
fly, de Puccini ( le rôle de ses de-
buts sur cette scène, en 1965), 

mais cette fois à deux titres. « le 
fais la mise en scène en plus de 
chan t e r le rôle , l 'ai que lques 
idées nouvelles, bien que je par­
te d ' u n e p roduc t ion scénique 
déjà existante. Ainsi, le suicide : 
je le ferai face au public, et non 
der r i è re le pa raven t . C o m m e 
Puccini l'a d e m a n d é , l ' en ai 
pour dix représentations, de sep­
tembre à janvier. Rien d 'autre 
au Met cette saison. Peut-être La 
Fanciulla del West la saison pro­
chaine — sans la mise en scène, 
cette fois, car je n'ai pas encore 
chanté le rôle. » 

En novembre, elle enregistre­
ra à Seattle un récital-télévision 
sur PBS. L 'an p r o c h a i n , e l le 
chantera dans Werther, de Mas­
senet, à Dallas et à Barcelone 
( en français ) ; en '88, Tosca à 
Chicago. 

Aucun e n g a g e m e n t en vue 
dans les autres grandes maisons, 
aucun enregistrement non plus 
pour les grandes marques, sauf 
d'autres projets pour Hungaro-
ton : Franccsca da Rimini, de 
Zandonai . et des mélodies de 
Liszt. Un « concours de circons­
tances » — Mme Scotto n'expli­
que pas davantage — fait qu'elle 
concentre maintenant ses activi­
tés discographiques en Hongrie. 

Apprendre à 
«communiquer» 

L ' e n s e i g n e m e n t l ' a t t i r e - t -
clle ? « Pas l 'enseignement du 
chant comme tel. Aujourd'hui, 
partout, il y a maintenant des 
gens qui font très bien cela. Mais 
je vais c o n t i n u e r à fa i re des 
« master classes ». l'en ai fait à 
luilliard l'an dernier, j 'en ai fait 
au lapon, en Corée. Apprendre 
aux c h a n t e u r s à « c o m m u n i ­
quer », les familiariser avec la si­
gnification des mots, en somme 
les in i t i e r à l ' i n t e r p r é t a t i o n . 
C'est cela qui m'intéresse. » 

photo Denis Cyr, LA PRESSE 

Renata Scotto chantera à Joliette jeudi soir. 

De nouveaux rôles en vue ? 
i l'ai rencontré Menotti récem­
ment à Charleston, à l'occasion 
de son 75e anniversaire. Il veut 
écrire pour moi un opéra sur le 
sujet de Médée. le connais déjà 
sa mus ique : j ' a i c h a n t é dans 
Amelia al Ballo. » 

De son abondante discogra­
phie, Mme Scotto préfère trois 
t i tres en par t icul ier : Adriana 
Lecouvreur, sa deuxième Travia-
ta et Suor Angelica. 

Mais elle ne veut donner au­
cun nom quand on lui demande 
quels sont les grands chanteurs 
aujourd'hui. Puis elle se ravise : 
« Enrico Caruso ! » Pour en sa­

voir plus long, lire son autobio­
graphie, More Than A Diva... 

Du commencement à la fin de 
l'interview, toujours, le plus ai­
mable sourire. Pourtant, Mme 
Scotto aurait pu s'offusquer de 
la réception qu'elle a reçue à 
Dorval... 

Elle me raconte l 'incident. 
« Vot re occupa t ion ? », de­

mande l'agent de l 'Immigration. 
« M u s i c i e n n e », r é p o n d la 

chanteuse. 
Et l 'autre de rétorquer : « Mais 

où est votre instrument ? ». 

Jean-Pierre Léaud soumis 
à un examen psychiatrique 
n PARIS (AFP) — Son 401e 
™ coup a mal tourné : le co­
méd ien f rança i s | e a n - P i e r r e 
Léaud, 42 ans, est détenu à Pa­
ris, pour avoir à moitié assommé 
à coups de pot de fleurs sa voisi­
ne, vénérab le oc togéna i r e , et 
s'être débattu comme un beau 
diable à l'arrivée de la police. 

Celui qui fut le comédien-féti­
che de François Truffaut est in­
culpé pour violation de domici­
le, coups et blessures volontai­
res, et rébellion et outrages à 
agents de la force publique. Le 
Parquet a ordonné une expertise 
psychiatrique. 

À l'origine de l ' incident, le 
bruit que, selon lui, faisait vo­
lon ta i r emen t sa vois ine pour 
l'indisposer, à une heure pour­
tan t d é c e n t e . Il es t 19 h 30 
quand il surgit hors de son ap­
partement parisien, enfonce la 
porte de sa voisine, et l'agresse 
en l 'accusant, selon cer ta ines 
sources, de l 'espionner sans ces­
se. À l'arrivée de la police, il re­
fuse énergiquement de se laisser 
emmener, tenant des propos in­
cohérents et insultant les poli­
ciers. 

Traversée du désert 
Révélé en 1959 par François 

Truffaut dans Les 400 coups, le 
comédien vit une traversée du 
désert sur le plan professionnel. 
Si, dans les vingt ans qui ont sui­
vi Les 400 coups, il a tourné une 
trentaine de films, on compte­
rait sur les doigts d 'une main ses 
a p p a r i t i o n s à l ' é c r an d e p u i s 
1980. 

Car Léaud, comédien angoissé 
et exigeant, refuse de tourner 

avec n ' importe qui. « Vous êtes 
fou », lui avaient lance des pro-
ducteurs américains après qu'il 

Jean-Pierre Léaud 

avait refusé, à la fin des années 
60 un pont d 'or pour jouer dans 
un film de Roger Vadim. 

Peu de ses g r a n d s ma i t r e s , 
avec qui il entretenait une rela­
tion quasi-filiale, survivent au­
jourd'hui. Truffaut, son père spi­
r i tuel : mor t . Pasol ini : mor t 
dans des circonstances dramati­
ques. Le Français Jean Eusta-
che : suicidé. 

Quant aux autres, comme Phi­
lippe Garrel ou Luc Moullet, 
leur cinéma marginal ne fait 
plus guère recette dans les an­
nées 80. Godard, qui a lui aussi 
connu sa traversée du désert, lui 
a p roposé son d e r n i e r g r a n d 
rôle, dans Détective, en 1985. 

On voyait souvent ces derniè­
res années Léaud errer dans le 
quartier de Montparnasse. Atta­
blé de longues heures au restau­
rant de La Coupole, il meublait 
ses journées vides en lisant in­
terminablement les journaux. 

D'EMISSIONS 
21:00 co — «La peau douce» 

Du bon Truffaut, bien as­
s a i s o n n é . O n n 'y voi t 
m a l h e u r e u s e m e n t pas 
son c o m é d i e n f é t i c h e 
| e a n - P i e r r e Léaud , qui 
vient d'être arrêté pour 
a v o i r cassé un po t de 
fleurs sur la tète de sa voi­
sine de 80 ans. 
CD — «Marie Tudor» 

Jj!a intriguait fort sous la 
ameuse reine, assez pour 

en inspirer une pièce de 

par MARIO FONTAINE 

Victor Hugo, dont est tiré 
ce film. 

HORAÏRE RÉVtSÉ 
20:00 (B — Richie 

Portrait de Lionel Richie. 
Animateur : Peter King. 
( lh) . 
GO © — Station soleil 
Invités: Normand Brath-
waite , Anyzet te , Marie-
losée L a c r o i x et Jean-
François Taschereau. 

Le Déclin 
au Festival 
de Chicago 
mm Le Déclin de l'Empire 
™ américain représentera le 
Canada au Festival du film de 
Chicago, en oc tobre ; avan t 
cela, le long métrage de Denys 
Arcand aura aussi été vu lors 
de festivals à Toronto, New 
York et Québec. 

En anglais, Le Déclin sera 
p r é s e n t é d a n s u n e v e r s i o n 
s o u s - t i t r é e é t a b l i e p a r les 
Montréalais Paul Gray et Joan 
Irving, a précisé hier Pierre La-
tour, de la maison Films Rene 
Malo. 

Le festival de Chicago est ce­
lui où Marie Tifo avait reçu un 
prix, il y a quelques années, 
pour son jeu dans Les bons dé­
barras. Le Déclin s e r a à 
d'autres festivals cet automne, 
celui de Rio de laneiro, en no­
vembre, et Tele-Ride, au Colo­
rado. 

Quant à l'exploitation com­
merciale aux Etats-Unis de cet­
te comédie douce amère, un 
fort succès au Québec, une en­
tente de principe a été conclue 
avec un d i s t r i b u t e u r , a-t-il 
ajouté. 

Mais pour ce qui est de tour­
ner un remake, sur ce même 
sujet de la vie sexuelle d 'un 
g roupe d ' un ive r s i t a i r e s et à 
nouveau sous la direction d'Ar-
cand, les négociations avec les 
América ins pourra ien t pren­
dre encore plusieurs mois, a 
précisé M. Latour. 

Le 26 septembre, le Déclin 
de l'Empire américain ouvrira 
le Festival du film internatio­
nal de Québec, soit presque au 
même moment que la sortie 
commerciale du film dans la 
capitale. _ P r e s s e C a n a d i e n n e 

Deux pionniers du rock à la PdÀ 

Jerry Lee Lewis et Fats Domino. 

I Les modes ont passé, le rock est resté. 
™ Pendant qu 'on pleure encore Elvis Pres­
ley ou Buddy Holly, deux des plus fameux 
pionniers du rock, Fats Domino et Jerry Lee 
Lewis, cont inuent de faire de la scène. 

DEMIS LAVOIE  

II faut quand même retourner bien loin en 
arrière, au tout début du rock'n roll, il y a 30 
ans, pour bien situer ces deux figures légen­
daires qui seront demain soir à la salle Wil­
frid-Pelletier de la Place des arts. Fats Domi­
no et Jerry Lee Lewis ont surtout fait leur 
marque dans les années 50, en même temps 
que Presley, avant les Beatles. 

Tous deux originaires du Sud des États-
Unis, nés en Louisiane, il n'est pas é tonnant 
que ces deux pianistes et chanteurs se re­
trouvent ensemble sur une même scène au­
jourd'hui, comme ils ont été nommés en­
semble au nombre des dix premiers artistes 
à figurer au temple de la renommée du rock 
( Rock and Roll Hall of Fame) créé en 1984. 

Là s ' a r r ê t en t les s imi l i tudes . Dans un 
même univers musical, avec des racines an­
crées dans le même terroir musical (gospel, 

JERRY LEE LEWIS 
FATS DOMINO 

country, rhythm and blues), Fats Domino et 
Jerry Lewis vont trouver chacun leur niche 
et définir pour l'avenir ce que sera le rock. 

L'un gros (comme l'identifie bien son sur­
nom ) et noir, l 'autre blanc et plutôt svelte, 
Domino épousant le boogie-woogie et Lewis 
le honky tonk, à eux deux ils ont ouvert la 
voie à tous les sentiers du rock. 

Alors que Domino passe pour un gars 
tranquille, sans histoire, jovial, jerry Lee Le­
wis est à l 'autre extrême extravagant, provo­
quant. Il n 'y a pas encore longtemps, il dé­
frayait les manchettes. Son mariage avec sa 
cousine d'à peine 14 ans, en fait très vite la 
bête à scandale du rock. Ça lui a coûté dix 
ans de banissement du succès. 

Deux hommes aux caractères aussi diffé­
rents sont arrivés à séduire le même public 
de jeunes rockers des années 50 et 60. Domi­
no était déjà populaire chez les Noirs, avec 

ses blues. Mais en 1955, avec Ain't It A Sha­
me, il obtient son premier vrai grand succès. 
Ses disques se vendaient déjà à 500 000 et 
parfois un million d'exemplaires. Finale­
ment, en 20 ans il allait vendre 65 millions 
de disques, une bonne raison pour aller le 
voir demain à la Place des arts, et sans doute 
pour entendre son plus grand succès, Bleu-
berry Hill. 

Le souvenir, c'est ce à quoi convie d'ail­
leurs le double spectacle de Fats Domino et 
Jerry Lewis. 

Ce dernier, personnage diabolique, rocker 
extrémiste, après avoir roulé sur l'or et en 
Rolls Royce, a vu ses rutillantes autos confis­
quées par le fisc et ses cachets passer de 
$10 000 à $500. 

Des succès pop il est également passé aux 
hits country. Il est surtout demeuré, tout 
comme Fats Domino, qui cependant n 'a pu 
retrouver la voie du succès, une bête de scè­
ne. 

C'est en 1957-58 qu'il obtint sa consécra­
tion, Whole Lot of Shaking' Going On, 
Great Balls of Fire, Breathless et la seule 
chanson qu'il ait jamais écrite High School 
Confidential. 



LA PRESSE, MONTREAL MARDI 19 AOÛT 1986 A 9 1 
1 

« m OFFRE SPECIALE SUR LA MAZDA 626 
EST PROLONGEE, A LA DEMANDE GÉNÉRALE, 

JUSQU'AU 3 SEPTEMBRE 1986. 
Pendant un temps limité, et grâce à un arrangement 
spécial avec Mazda Ginada. les concessionnaires de la 
région de Montréal sont en mesure de vous faire béné­
ficier d'offres plus alléchantes que jamais. 

Exemple: le plan de service d'entretien complet 
Mazda 5 ans ' 100 000 km, avec protection supplémen­
taire, sans franchie Cette garantie, offerte normalement 
en supplément, vous est accordée gratuitement pendant 
un temps limité sur les 626 De Luxe et Grand Luxe. 
Votre concessionnaire vous en fournira tous les détails. 

Alors que la garantie dure longtemps, l'offre de 
garantie est limitée dans le temps. Passez donc chez 
votre concessionnaire de la région de Montréal avant le 
5 septembre 1986. 

G E R E PAR LA 

Garantie Internationale 
(CANADA) I W LTEE 

L'équipement standard de la Mazda 626 à traction avant de classe mondiale comprend : 

• moteur 2 litres ACT avec Injection de carburant électronique 
• pneus radiaux ceinturés d'acier 
• suspension entièrement indépendante 

À partir de 

13470$ 
• v i, • i r v ' — 

... •" . . - ' v t T ' " ' , ' " . f , » i * 1-* 

• 

• servodirection variable (pignon et crémaillère) 
• volant inclinable 
• instrumentation complète incluant compte-tours 
• essuie-glace à balayage intermittent 
• radio AM-FM stéréo ETR avec quatre haut-parleurs 
• deux rétroviseurs extérieurs télécommandés 
• panneaux d'essence et du compartiment à bagages télécommandés 
• rétroviseur intérieur jour 'nuit et miroir pour passager 
• dossiers des sièges a mere rabattaWes 60/40 
• toutes vitres teintées 
• moulures latérales extra-larges 
• fines rayures latérales de carrosserie 
• et plus encore! 

•Cette offre s applique uniquement au» vehif ules en inventaire ou livres avant le 
5 septembre 1986 et exclut les modèles lurbo 

Air climatise 
i<5ptionnel|-cOuvert 

Sv sterne e ie r tnq j . -
r ouvert îransmission-

couvert 

Direction-couvert 

Differentït'i-couvtri 
Système Oiectnq'je 

CJJ moteur-couvert 

SvVièmc 
d'injection de 

carburant-couvert 

Système 
d alimentation du 
moteur-couvert 

f-rtins-couvert 

Moteur-couvert 

Système de 
refroidissement du 
moteur-couvert 

Suspension avant-
couvert 

Traction avant 
couvert 

• 
. i v 

VOS CONCESSIONNAIRES 
DELA REGION DE MONTRÉAL 

.'«ai \ 

l 

Albi Automobiles Ltée 
5300. boul. Ste-Marie 
Mascouche 
474-2481/2 

Autonor Inc. 
2544. Labelle 
Lafontaine 
436-8211 

Blondin Automobiles Ltée 
5/22. boul. Couin Est 
524-9100 

Le Domaine de LAuto 
PAT. Ltée 
12210. Sherbrooke Est 
Point-auJC-Trembles 
645-1694 

Armand Quérin 
Automobiles Ltée 
1550 Chomedy Blvd 
Laval 
688-4787 

Ami Auto Inc. 
276. boul d'Aniou 
Châteauguay 
692-9600 

Lacroix Automobile Ltée 
990. Route #117 
Val-David 
522-595/ 

Lachine Mazda 
2895. rue Notre-Dame 
Lachine 
657-1153 

Charles Careau Inc. 
101 /5. rue Papineau 
381-5987 

Delisle Auto (1970) Ltée 
2815. rue Sherbrooke Est 
525-1122 

Les Automobiles 
Daniel Blanchette Inc. 
2305. route Marie-Victonn 
Tracy 743-1211 

Jacauto Ltée 
3612. boul. St-Jean 
Dol!ard-des-Ormeaux 
626-8120 

Fabreville Auto Inc. 
4010. boul. Dagenais 
Laval 
622-3434 

Boulevard Laurier 
Automobile Ltée 
5255. boul. Laurier 
St-Hyacinthe 
774-1345 

Jacauto Lavait ne 
651. rue Notre-Dame 
Lavaltrie 
588-4141 

Avo Auto Inc. 
8310. boul Decane 
737-7373 

Fort Chambly Automobiles 
(1979) Inc. 
830. boul. Périgny 
Chambly 
658-6623 

Quintin Automobile Inc. 
490. rue Jacques-Cartier Sud 
St-Jean 
346-9445 658-9042 

Garage Blanchette Inc. 
900. rue St-Laurent Ouest 
Longueuil 
677-6347 

St-Constant Auto Ltée 
48. rue St-Pierre 
St-Constant 
652-0700 

Mazda 2-20 
1 boul. Don Quichotte 
Ile Perrot 
455-7220 

I »• rt 
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• C O L L E C T E S DE SANG 19 
août a l'hôpital Noire-Dame delà 
Marcf. mezzanine. 555 ouest, boule­
vard Gouin. de 10 h à 16 h: a Mont-
real Est centre médical Hocneiaga. 
avec la collaboration du CLSC Mer­
cier-Est. 8 695. rue Hocneiaga. de 
10 h a 16 h 30 a Oranby. Salle du 

club de l age d or. 405. rue York, de 
10 hé 20h 30 

• L Association pour la defense 
des droits sociaux de la region de 
Montreal tient des séances d infor­
mation sur la loi d'aioa sociale les 
mardis et vendredis, à 13 h 30. au 
4 540. rue Chabot (521-1602). les 
mercredis et vendredis, à 13 h 30. au 
1 519. rue Ptléans (527-2369) 

• L Écho des femmes de la Petite-
Pame, centre pour femmes situe au 
6 469. rue Boyer. local 303. organise 
une session d'auto massage les 21 
et 28 août. Renseignements 277-
7445. 

L e R e i n e E l i z a b e t h 

crimih-
IH« • ' • » •*< I M • « . . . « < * 4 M » N * . \ 

PHE SENTI 
LA C O M E D I E M U S I C A L E DE 

MARGUERITE MON 
ALEXANDRE BR 

Hélène Mondoui ENTREE: I U o 

« M 1 

Avec f 
Hélène Mondoui 
Carol Jonc* 
Patrice Bissonnet te 
Pierre-Cari Trudeau 

Chorégraphie 
Dominique Giraldeau 
Mue en scene mmm 
Phil ippe Gien.er Ë S i 

SAMEDI I « i b 
F o n r » i T s 

O I N C R S P E C T A C L E 
A P A R T I R D f 22% 

( S A M E D I 2 4 S | 

M LA Doua 
Les iwoxJuciions (le Cale-Concert Inc 

Le Rem ! lu.rx-ih 
H i ' x r l , I N 

c=> 

m 
st nwor 

-373-3262 
• n i l 13?) 

4 Ù h , v n o t j B et v . , H f ¥ , i . . M 

ENTREE 12$ | -ffcMfc 
SAMEDI 15$ f ^ ^ f r 

R e s : 8613511 
Local 2227 2228. 2230 

SPECTACLES 
EffiffiB ZI 
A S T R E «Commondo spec:ol» 70 h 
3 0 «A bout de courte» 18 h 30 . 22 h 
10 
A S T R E (2). «Korote K,d 2» 19 h. 21 h 
A S T R E (3)i -A fine M e » » 1 ° h 30 . 21 h 
20 
A S T R I ( 4 ) : .Cobra» 19 h 30, 2 0 h 10. 
21 h 45 
M U R I «Moment de vente 2» 12 h. 
14 h 30 16 h 45 . 19 h. 2 1 h I S 
» t R B I (2)i «Pont mm,,,!. 13 h 4 5 15 H 
45 . 17 l i 4 5 . 19 h 45 . 71 h 4 5 
B E R R I (3) i « l e s onges sont pi.es en 
d.eu. 13 h 30. 15 h 3 0 . 17 h 30 . 19 h 
30. 21 h 3 0 
B E R R I |4)i « T r o i s homme» et un couffin» 
13 h. 1 5 h 0 S . 17 h 10 19 h 15. 2 1 h 20 
B E R R I ( S ) : .H is to i re officielle» 1 2 h 30. 
14 h 45 . 17 h. 19 h 15. 2 1 h 30 . 

B l i O U : .Médecins pour femmes seules» 
17 h 10. 15 h 0 5 . 18 h. 20 fi 5 5 . l e s 
teunes bourgeoises»: 13 h 45 . 16 h 40 . 
19 h 35 

B O N A V E N T U R E (1): -Solvodor» 12 h 
0 5 . 14 h 25 16 h 4 5 . 19 h 0 5 . 21 h 3 0 

B O N A V E N T U R E (2): . l o b v n n l h . 13 h 
0 5 . 15 h 0 5 . 17 h 0 5 . 19 h 10. 21 h 20 
B R O S S A R D (1): «Cobro» 13 h. 1 5 h. 17 
h. 19 h. 2 1 h 

B R O S S A R D | 2 ) : l e s Ailes de la tusnec» 
12 h 25 . 14 h 35 . 16 h 45 . 19 h. 21 h 15 
B R O S S A R D (3)i .Retour o l'école» 13 h 
30. 1 5 h 3 0 . 17 h 30 . 19 h 30. 21 h 3 0 

C A P I T O L : « l e s interdits du monde» 1 2 h 
35 . 14 h 25 . 16 h 15. 18 h 0 5 . 19 h 35 . 
21 h 4 5 
C A R R E F O U R (1) ISaint-Jcromel «Retour 
vers I enfer» 19 h 3 0 .Week-end do la 
terreur»: 21 h 25 

C A R R E F O U R (2)i . A I ot toque p le in 
go.-- 19 h 3 0 . - f e rns Bueller» 2 1 h 30 
CARRE S A I N T - L O U I S : . fmot.ons senuel-
I * » : 11 h 3 0 . 15 h 25 . 19 h 15 «Je l of-
Iro mon corps» 12 h 45 . 16 h 35 . 2 0 h 
30 «Pucelles on e.tose» 14 h. 17 h 55 . 
21 h 4 5 
C A R T I E R - L A V A L : « l e s Ailes de la lusti­
e r . 1 9 h. 2 1 h I S . 
C H A M B I Y : «Cobra» «Académie de po­
lice 13)» lun , ven., iom . 19 h 3 0 
C H A M P L A I N (1)i «Retour a I école 19 
h 10. 21 h 10 
C H A M P L A I N (2): «Cobra» 19 h. 21 h 
C H A T E A U G U A Y (1): « l e moment de vé­
ri té*: 19 h 4 5 

C H A T E A U G U A Y (2): . l e s anges sont 
plies en dteu«» 19 h. 20 h 4 0 

CINÉMA V i .The Nmih Configuration» 
19 h « foo l for love»: 19 h 1 5. loune An­
derson .Home of the Brave» 2 1 h 3 0 «A 
Clockwork Orange»: 21 h 4 5 . 

C I N É M A DE M O N T R É A L ( l ) t « l Enlon-
ceur. 18 h 10. 21 h 30 . «Exécuteur <•« 
termtnateur» 19 h 50 

CINEMA DÉ M O N T R É A L (2): .Pol ler 
geisi I I» : 18 h, 21 h 4 0 «Sauve qui peut»: 
19 h 4 0 

C INÉMA DÉ P A R I S : «À Fine Mess»-. 12 h. 
14 h. 16 h. 18 h. 2 0 h. 2 2 H. 
C I N É M A D U V I L L A O f : « T h e Young 
Olympian... 1 3 h. 14 h 3 0 . 16 h. 17 h 
30 19 h. 2 0 h 30. 2 2 h. 

C I N É M A T H È Q U E Q U É B É C O I S E : « S l r o 
vmski» 18 h 35 . (d i th Piaf» «feu> de 
toie» 20 h 35 . 

C I N E P L E X (1 ) : .Bock to School* 13 h 
40. 15 h 40 . 17 h 4 0 . 19 h 4 0 . 21 h 4 0 
C I N E P L E X (2): «Bock to School- 13 h 
I S . 1 5 h 15. 1 7 h 15. 1 9 h 15. 21 h 15. 
C I N E P L E X ( 3 ) : .Haunted Honeymoon. 
13 h. 15 h. 17 h. 19 h. 21 h 

C I N E P L E X (4)i «Hannoh and her S is te r»» : 
14 h. 16 h 20. 19 h. 21 h 20 
C I N E P L E X (S ) : .About last N igh t . 13 h. 
15 h 10. 17 h 20 . 19 h 30. 21 h 45 
C I N E P L E X I6) i «M iss» 13 h 0 5 . 15 h 15. 
17 h 25 . 19 h 35 . 21 h 45 
C I N E P L E X (7): . logo! togles» 14 h. 16 h 
3 0 . 19 h 21 h 3 0 
C I N E P L E X |8) i « légal fogles» 14 h I S 
16 h 40 19 h 15. 2 1 h 4 0 
C I N E P L E X (9): . 9 ' , Weeks . : 1 3 h 1 5. 15 
h I S . 17 h 15. 19 h 15. 21 h 15 . 
C O M M O D O R E : «Ardeurs à lo plane-
«Cécile aime co» « l e s mésaventures ero­
tiques de deux teunos l i l ies en panne » 

C O M P L E X E D I S J A R D I N S ( l ) i «Retour 
vers le futur»: 12 h 3 5 14 h 4 5 , 16 h 55 . 
1 9 h 0 5 . 21 h 15. 

C O M P L E X É D I S J A R D I N S (2): «Hannoh 
et ses soeu rs . 1 2 h 30 . 14 h 40 . 16 h 50 . 
19 h. 21 h 10 

C O M P L I X t D I S J A R D I N S (3): «Mode 
cms pour lemmes seules» 12 h 15. 15 h 
15. 18 h 1 5. 21 h 15 « l e s Jeunes Bour­
geoises» 13 h 55 . 16 h 55. 19 h 55 . 

C O M P L E X E D E S J A R D I N S (4): . B r a z i l . 
12 h 4 5 . 1S h 25 . 18 h 05 , 20 h 45 . 

C O M P L E X E G U V - F A V R E A U (200 o.. 
Oorcnester) : « P i * s » - I verybody s Prciu-
diced». «Mémorandum»: Ï 9 h. 21 h 

C R E M A Z I E : « l e Décl in de l ' e m p i r e 
américain» I 2 h SO. 14 h 30 . I 7 h, 19 h 

M . 21 h 35 

C R I S T A L : «The Séduction» «Vice Sauod» 
D A U P H I N (1) : «Pirates»: 19 h. 21 h 2 5 

D A U P H I N (2): «Souvenirs d Afrique» 20 

h. 
DÉCARIÉ (1)i «Howord the Dut. . . 12 h 
45 . 14 h 50. 17 h, 19 h 15. 21 h 30 

DÉCARIE (2)i «Bock to School. 13 h. 15 
h, 17 h. 19 h. 21 h. 

c m e m o s I I n i s 
• _ • affMéà 

FAMOUS 
< 5 P 1 A Y I R S 

HUenrlblini 
MEBTL 

S T R E E P 

M C I 

1 V I C H 0 L 8 0 N 
A PAIAMOI'NT PICT11E 

M A T I N E E 
TOUS 

LES JOURS 

1 1 |;dolhvsteweb| 

i ? ) Adultes et odoleuentj S 3 . 5 0 
Enfants ei âge d'or .$2.50 

D t V T T O 

R E I N H O L D 

SLATER [ S I 

. . M I D L E R 

LOEWS 
9 6 4 S T ï C A T H E R I N E 0 M l » 3 ? 

• - T O F T H F . j L 

G i H 

Plus au Ciné parc: 
« S U M M E R RENTAL* 

THE FLY 
1A. 

AYEZ PEUR 
AYEZ TRÈS PEUR 

Un esihetisme De ides imoges Un Wm sophistique I f » 9 
et un eronsme au service d une eloimomeni sensuel ' | _ _ | 
emp»*'" IdenrrJB ' imoqinrjiion util» ' - Vonety 

-LUC I 
(lo Presse) ae rjevoin 

. l e F a n t ô m e D» «tore» NowcHi 

O n M l t U I V A mecST FRANÇAIS 

ELYSEE 

"UN EXCELLENT FILM G 

£0 fBfllIIIC Ul ««IClUIII porlr.lt g. 

. WP ticon originale 
C n o o e a u 

• • « - . . . « M : . 

MI **».>« . . . . . ^ . . 

> . ' * - . : .-. V «MSl.AlllMMAirUHIMrv.lt/ 

Version originale 
polonais* avec sou .-titres 

français. 

V E R S I O N F R A N Ç A I S E 

ÊËÎQP GUNï 
m i 

L L e PARISIEN J? 
«eC ST CATHERINE 0 8 6 6 3 8 5 6 

Avec TOM CRUISE 
KELLY McGILLIS 

VAL KILMER 

J T i l O O L B V S T E R E D t " 

3 3 

Adultes et adolescents. $3 50 
Infants et âge d or $2.50 

tUll Plus au C ineparc : 

«POLICE ACADEMY III» 

Quelque part entre le rêve 
et l a réalité se trouve la clé 
touchant l ' identité d'un 
tueur et Will Graham agent 
du F B I . ehaaae dans cet 
endroit dangereux 

rji 11»..|>l.'IHIH,'lltet 
WHMI l l WUi «II1, «IWtlIlt imlViiHlir jt l lHil l.y J lH I i 'S Mil» (1 

m::kmi.m iwumu %*%\ mmm ••*•>-.nw. 
«l'UKumii». W e K ruiiiu») wmnwii km «m 

^ _ _ T ^ . i v a s s m ,JÊm 

• M l " l n F T n l i r i . II'H—I 
11 • Q _ _ _ r _ _ S ] 

MJ JSBESEE&. i .1 i i Ù I V i ' B ^ 

FffltâfTftim 
8IBCD J I S O N I N E S * 

LAVAL 
C t N T R l LAVM1 &B8 T 7 7 S 

ll̂tP̂ ŜSÎ l̂̂r̂^̂^̂ Îâj 3L-É̂ eSerlr̂ "̂  
W E B 3 | _ _ _ 
i l n i i m m m 

Plus au Cl né parc: 
.COMPROMISING POSITIONS» 

M € L § E 
Adultes et adolescents. $3.50 • « > . i mm tar—^ » mm /mm— 
F.nlan.,..og.d'or $2 50 D C T C C T I V C 

M » " 11 WiRJffffn^M I 

eijuB 
PARADIS] 

mmS "' &• ! 
RllNMNG 

VERSION ANGLAISE ^ O M M I m t W g S Ë S S m T - y 
Adultes So.OO 
Adolescents. , 
Enfants et âge d'or 

VERSION FRANÇAISE 

F È R R I S ^ 
B U E L L E R 

F l R Rte B L J ï L l i F T S smit e e r _ j W r <X. 

ma 
VERSION FRANÇAISE 

VERSION ANGLAISE 

^•W.b lV i^JÈJ . I I ' L U I ''ÉF^ 

.l:S lllilillDIiS 
I DU M0NDI: 

u n f i l m d e i f " ' 

Chanta i L a s b a t s 

Canada's # 1 
Roller-Coaster 
R i d e ! - eE5 

m i f m 
i 

V E R S I O N ORIGINALE ANGLAISE 

7 0 1 V I I V I U l ( f ^ ^ ^ _ ô i ' 
A d u l l . s . _ 

Adotesontl MnmMini»i> 
t n f o n î i 

A g e d o r i, 

$6.00 
SS.SO 
S 2 . S 0 
$3.50 

THX 
_ _ M Z S n B B r t [ _ i D0RVAL 

_Cinérwrc D O U A R D 
• » » • » ÂHAMCmC w r - M S S «OA-SÂA. 

PLUS AU CINEPARC: 
«THE MAN WITH ONE 

RED SHOE» 

D O R V A L (1|: . A l i e n s . 13 h 40. 16 h 20. 
19 h. 2 1 h 3 5 
D O R V A L (3) i «Greot Mouse Detective. 
12 h 55 . 14 h 35 . 16 h 15 «Frldoy I 3 t h 
14) . 18 h 0 5 . 19 h 50. 21 h 35 
D O R V A L (3)i «The T rons lo rmers . i 12 h 
40 . 14 h 20. 16 h. .Ruthless People.: 19 
h I S . 21 h I S . 
E L V S É I (1); « l e lonl6me d'Anoeftco» 19 
h 15. 2 1 h 15 
E L Y S É E (3 ) : - l o femme ou chopeou» 19 
h. 21 h 
l E R M I T A G E : « l o s Ailes de lo tushee» 1 9 
h 21 h 30 
EVE - S l . t Sk . r ts» 10 h. 12 h 35 . 15 h 10. 
17 h 45 . 20 h 20 «Se.oromo» I l h 13. 
13 h 40 , 16 h 73. 16 h 58. 21 h 3 3 
F A I B V I E W (1|: «Forns Bueller s Day Of f». 
19 h 15 2 1 h 15 
F A I R V I E W (2): «Mon Huntor» 19 h. 21 h 
15 
G R E E N F I E L D (1 ) : « f e r n s Bueiler s D a y 
19 h 05 . 21 h 10 
G R E E N F I E L D ( 3 ) : «Top Gun . 19 h 15. 21 
h 25 
G R E E N F I E L D (3): «flrght of Iho Navigo-
tor> 19 h 20. 2 1 h 10 
G U Y i «Sl i t S k i r t s . : l O h . 1 2 h 3 5 . I 5 h 10. 
1 7 h 45 . 20 h 20 « S e . o r orna» I l h 13. 
13 h 40. 16 h 23 . 18 h 58. 2 1 h 3 3 
I M P E R I A L : . A l i e n s . 13 h 40 . 16 h 20 . 
19 h. 21 h 35 Ven . som . dernier spoc • 
toc le minuit I 5 

J E A N - T A L O N : «Moment de vente 2»: 18 

h 3 0 2 0 h 3 0 
K F N T ( 1 ) : «The Fly» 19 h 15. 21 h 2 0 
K E N T (2): .Ruthless Peoplu. 19 h 15. 2 1 
h I S . 
L ' A M O U R : « I Wont to be Bad . 12 h . 14 
h 40 . 1 7 h 30 . 2 0 h I S «foreptoy»: 13 h 
25 . 16 h 10. 18 h 55 . 2 1 h 4 0 
L A U R I E R : «La Diogonale du fou» 17 h. 
19 h 15. 2 1 h 3 0 
L ' A U T R E C I N É M A : 1 orme»: 19 h. « l e s 
valseuses»: 19 h 15 «Prénom Carmen.: 
21 h 15 « l o lune dons le contveou.: 2 1 h 
3 0 
L A V A L (1): «Altens» 13 h 40 . 16 h 20 . 
19 h. 2 1 h 3 5 . 
L A V A L (2): .Fndoy 13th ( 4 ) . 12 h 5 0 . 
14 h 3 5 . 16 h 20 . 18 h 0 5 . 19 h 5 0 . 21 h 
3 5 . 
L A V A L (3): «Tronsformers»: 12 h 40 . 14 
h 20 . 16 h. «Top Gun» 19 h 15. 21 h 2 5 
L A V A L (41: «Ruthless People.: 13 h 15. 
15 h 15. 17 h 15. 19 h 15. 21 h 15 
L A V A L ( S ) : «Ferns Bue Un r s Day. : 12 h 
5 0 . 14 h 55 . 17 h. 19 h 0 5 . 21 h 10 
LE / T H E C1NEMA: .Hear tburn . 19 h 20 . 
2 1 h 3 0 
L O E W S ( l ) i «Heortburn» 12 h 5 0 . 1 5 h, 
17 h 10. 19 h 20 . 21 h 3 0 Ven . dernier 
spectacle 2 3 h 35 . 
L O E W S (2): «Mon H u n t . - - 12 h 15. 14 h 
3 0 . 16 h 4 5 . 19 S . 2 1 h 15 Dernier spec­
tacle ven . 23h 3 0 . 
L O E W S (3): «Ruthless Peopie» 13 h 10. 
I 5 h 10. I 7 h 10. 19 h 10. 21 h 10 Ven.. 
dernier spectocle. 23 h 10. 
L O E W S (4): «Greot Mouse Detective. 
12 h 5 5 . 14 h 35 . 16 h 15 .Running 
Scored. . 19 h 15. 2 1 h 20 
L O E W S ( S ) : . f l ight of the Navigator». 12 
h. 1 3 h 5 0 . 1 5 h 40 . 1 7 h 30 . 19 h 20 . 2 1 
h 10 Dernier spectacle ven . 23 h 
M I L I E U (5380 Soint- laurentl «The f i e 
ment of Crime l ' f lement du crime»: 1 9 h 
30 . 21 h 3 0 Som . dernier spectacle 23 
h 3 0 

O O E O N L A V A L ( I ) : «Moment de vente 
I I» : 19 h 20 . 21 h 3 0 
O O E O N L A V A L (2) : «Retour a I école» 
1 9 h. 2 1 h 15. 
O M E G A (1): «Souve put peut.: Ven.. 
som . dim 1 3 h 30. I 7 h 30. 21 h 3 0 Du 
lun ou teu : 2 1 h 3 0 « Youngblood » 
Ven., som . dim I 5 h 30. 19 h 3 0 Ou 
lun. ou peu : 19 h 3 0 
O M É G A (2): «Jouissance o domicile». 
Ven.. som . dim . 13 h. 16 h 0 5 . 19 h 10. 
2 2 h 15 Du lun ou feu.: 2 0 h 50 . «Suprê­
mes p lo is i rs en tous genres». Ven.. som . 
dim : 14 h 40 . 1 7 h 4 5 . 20 h 50. Du lun 
au teu : 19 h 3 0 
O U I M E T O S C O P E : « l e s yeu< bandes» 
19 h 1 5. 21 h 3 0 « l i l i Marleen»: 19 h. 21 
h 15. 
O U T R E M O N T : «Ginger et Fred»: 19 h 
«Identification d'une femme»; 21 h 3 0 
PALACE (1): «Top Gun» 12 h 4 0 . 14 h 
50 . 17 h, 1 9 h 10. 21 h 20 Dernier spec­
tocle ven . som.. 23 h 30 . 
PALACE (2): «One Crazy S'jmmer.: 12 h 
15. 1 4 h 10. 1 6 h 0 5 . 18 h. 1 9 h 5 5 . 2 1 h 
5 0 Dernier spectocle ven : 2 3 h 4 5 
PALACE (3): «Club Poradise»: 12 h 15. 
14 h 10. 16 h 0 5 . 18 h. 19 h 55 . 2 1 h 5 0 
Dernier spectacle ven : 23 h 4 5 . 
PALACE (4)i «The f l y» : 13 h. 15 h 0 5 . 17 
h 10. 19 h 15. 21 h 20 . Dernier spectacle 
ven : 2 3 h 2 0 

PALACE (5) : «The Trans formers. : 12 h 
4 0 . 14 h 20 . 16 h « f e r n s Buel ler 's Doy 
Off»: 19 h. 2 1 h 0 5 . Dernier spectocle 
ven.: 2 3 h 10. 

PALACE ( 6 ) : « f e r n s Bueller s Day Of f» 
13 h 30 . 15 h 30. 17 h 30. 19 h 30. 2 1 h 
30. Dornier spectocle ven : 23 h 30. 
P A P I N E A U (1): «Jouissance o domicile». 
1 1 h 50 . 14 h 35 . 17 h 25. 2 0 h I 5. « S u ­
prêmes pla is i rs en tous genres». 13 h 20 . 
16 h 10. 19 h. 21 h 4 5 . 

P A P I N E A U (2): «Rêves de sexe»: 12 h. 
14 h 2 0 . 16 h 4 5 . 17 h 0 5 . 2 1 h 3 0 « O r ­
gie nuptiale»: 13 h 10. 15 h 35 . 17 h 55 . 
20 h 2 0 . 

P A R A D I S (1 ) : «Retour a I école»: 2 0 h 
20 . «Un été pourri..- 18 h 30, 22 h 0 5 
P A R A D I S (2): «Karaté Kid»: 2 0 h. « l a 
Cage aux folles 131»: 18 h 20 . 22 h. 
P A R A D I S (3): « l e s anges sont plies en 
dieux»: 20 h 10. « l e facteur de S t - T r o -
p o i » 18 h 3 0 . 21 h 4 5 

P A R I S (1): ««Retour vers Tenter»: 19 h. 
«Week-end de lo terreur»: 2 0 h 55 . 
P A R I S (2): «À l'attaque plein gaz»: 19 h. 
« f e r r i s Buel ler . : 21 h. 
P A R I S I E N ( l)t «The f l y » : 13 h. 15 h 0 5 . 

17 h 10. 19 h 15. 21 h 20. Dernier spec­
tacle ven.: 23 h 20 . 
P A R I S I E N (2): «Top Gun»: 12 h 4 5 . 14 h 
5 5 . 17 h 0 5 . 19 h 15. 21 h 25 Dernier 
spectocle ven.: 2 3 h 4 0 
P A R I S I E N (3): « l e Clochord de Beverly 
H i l l s . : 13 h 20 . 15 h 20. 17 h 20 . 19 h 
20 . 2 1 h 20. Dernier spectacle ven .i 2 3 h 
20 . 
P A R I S I E N (4): «fndoy The 1 3th (4)»: 12 h 
50 . 14 h 35 . 16 h 20 . 18 h 0 5 . 19 h 50. 
21 h 35 Dernier spectocle ven,i 2 3 h 2 0 
P A R I S I E N (S)t «Fer r is Bueller»: 12 h 50 . 
14 h 55 . 17 h. 19 h 0 5 . 21 h 10. Dornier 
spectocle ven.t 23 h 15. 
PLACE D U C A N A D A : .Nothing in Com­
mon.: 19 h, 2 1 h 20 . 
PLACE D U PARC (1): «Mon Hunter. : 19 
h, 2 1 h 15. 
PLACE D U PARC (2): «The Fly»: 19 h 15. 
21 h 2 0 
PLACE D U PARC (3): «One Crazy Sum­
mer.: 18 h. 19 h 55 , 21 h 50 . 
PLACE L O N G U E U I L (1) : « l e Déclin de 
l'empire américain.: 13 h 30 , 15 h 3 0 , 17 
h 30 , 19 h 30 , 2 1 h 3 0 
PLACE L O N G U E U I L (2): «Moment de vé­
rité I I» . 12 h 3 0 , 14 h 30 . 16 h 4 5 . 19 h. 
21 h 15. 

P L A Z A A L E X I S - N I H O N ( l ) t «Howard 
the Duck.: 12 h 25 , 14 h 30, 16 h 4 0 , 19 
h, 21 h 15. 
P L A Z A A L E X I S - N I H O N (2)t «Ka ra té 
K i d . : 12 h 4 5 . 15 h, 17 h. 19 h 15. 2 1 h 
25 . 

P L A Z A A L E X I S - N I H O N (3): .About las t 
Night . : 12 h 4 5 , 15 h, 17 h. 19 h 15. 21 h 
3 0 . 

R I O (1) : «l ibertinage o la ferme.. « S e ­
cond voyage de noces», « l a comtesse 
perverse*: à compter de 13 h. 
S T - D E N I S (2)i «La Couleur pourpre. 12 
h 10. 15 h 10, 19 h 10, 22 h 10. 
S T - D E N I S (3): .Runaway - l 'évodé du fu­
t u r » 12 h 15. 16 h. 19 h 4 5 . «Coeur cir­
cuit.: 14 h 0 5 . 17 h 50 . 20 h 3 5 . 
Y O R K : « Friday 1 3th (4L 1 2 h 5 0 . 14 h 
35 . 16 h 20. 18 h 0 5 . 19 h 50 , 2 1 h 3 5 . 

http://pi.es
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LE MEILLEUR ' I « É M É h . 

• • • \ T \ La 
i i l I P Couleur DE L'ANNEE 

Ataorléttnn 

nationale 
de la ititiqw 

1j«-^ jfl et* • • " * " ' * * " f * ' » * v | ^ ' Ptii iw 

Lo* Anmrl». * T ' V M 3» 

i l l . • ' J » -'. M W un* elevation d* l ' iB i * . 

PU» i Fburpre 
a l 3* 

«—»»— *•««• llnrvK imrr ilrl'hummf. *•"»> 

EN EXCLUSIVITÉ AU st-uenis L I : 12.10, 15.10. 19.10. 22.10 

TROJAN INTERNATIONAL et 4kïKO 
LE SPECTftCli TEMPLE DE U REIOIHtl» «, 

• 
^ ^ ^ ^ 

FATS JERRY 
DOMINO LEE LEWIS 
1 REPRÉSENTATIONS SEULEMENT 

DEMAIN 18 h et 21 h 30 
Prix des billets: 1 5$ - 20$ - 25$ 

Au guic hot de le Place de* A m et tout le* kiosque* Tkfcefron 
f« Fron de wnxel 

Sa l le Wi l f r i d -Pe l le t i e r R«*erw«ions u léphoniquc 

Place des Arts . g* 8 4 2 2 Y2, ï'™*'* 
514 842 2112 ' 
Redevance do 1 $ 
wr tout billot di' plus dt' 7$. 

Cplus présentent fis L O N G U E U I L 

c i r q u e d u S o l e i l 

^ L e -

À LA PLACE LONGUEUIL I pA% p jo T uR C i î s h.,20h À LA PLACE LONGUEUIL 
S A U F DIM. 24 AOUT: W fcW I W » > fcVnwwtaVl*. 

2i 30: SOIRÉE DE RESERVEZ OES MAINTENANT: 677-9173 
L ' E C O L E POLYTECHNIQUE 

( R E L Â C H E M A R D I 19 AOÛT) Billets en vente à la place longuewl et chez Ttcketron 

PLACE 

LONGUEUIL 

C I N É M A S 

ClNEPLEX ODEON 

BERRI 

Si Dr m. 1 Sle-Calherln* 2*4 2115 [«1 ASTRE 

SI-Leon«rd 9480 lacordaue 327 5001 

l£ MOMENT DC Vf SITE NO 2 (G) À. 
.2 00 2 30 • 4>4S • 7-00 • *1S •*»> 

COMMANDO SPECIAL (14 am) a 30 
2e film A BOUT DE COURSE 

PARIS MINUIT (G| j . 
1 45 U S 5:4S • 7 AS • * «S O 

KARATÉ KID NO i (Ô> 
7 00 • 9:00 

LES ANGES SONT PLIES EN DIEUX (G) 
t J0 • 130 • 5 30 • 7 30 - S 10 

A FINE MESS (G) 
7 30 • 9 » 

3 HOMMES ET UN COUFFIN (Gl 
1*0 • 3-0S • S10 • 7:15 • 9:20 

COBRA (v 1 1 (1* ans) 
130 - 1:10 - M * 

l HISTOIRE OFFICIELLE (G) 
12:30 • 2 4$ - 5-00 • 7:15 • 9 30 

PARADIS 
•215. Hoehdaga 354-3110 

LE D A U P H I N 
Beaubien pr». <1 Iberville 721-4060 

RETOUR * L'ECOLE (CI » 20 
2e mm UN ETE P O U R R I 

RIMATES (» .11 (G) 
7-00 • *2S 

LE MOMENT DE VERITE NO 2 (Ol «00 
2c rflm: LA CAOC AUX FOLLES 3 RIMATES (» .11 (G) 

7-00 • *2S LES ANGES SONT PLIES EN DIEUX (G) 1:10 
2e IHm: LE FACTEUR DE ST THOPEZ SOUVENIRS D AFRIQUE (G) 

• 4 0 

LES ANGES SONT PLIES EN DIEUX (G) 1:10 
2e IHm: LE FACTEUR DE ST THOPEZ SOUVENIRS D AFRIQUE (G) 

• 4 0 
M O N T R É A L 

ERMITAGE ?" ta 1514, Mt-Royal • Paptneau 521-7170 

St-Oenlt t Jarry 364-5577 ta 
LtNFONCEUR (14 am) 
6 10 • 9:30 
2a «m- EXECUTEUR EXTERMINATEUR 

LES AILES DE LA JUSTICE (O) 

roo - Ma 

LtNFONCEUR (14 am) 
6 10 • 9:30 
2a «m- EXECUTEUR EXTERMINATEUR 

LES AILES DE LA JUSTICE (O) 

roo - Ma POLTERGEIST 2 (v.l ) (14 am) 
«00 - 9 40 
2a (Un: SAUVE OUI PEUT CRÉMAZIE • • 

1 Sl-Denta t Cremarie 168 4210 

POLTERGEIST 2 (v.l ) (14 am) 
«00 - 9 40 
2a (Un: SAUVE OUI PEUT 

LE DECLIN DE L EMPIRE AMERICAIN (14 am; 
12-30 - 2:10 - 5 00 • 7:30 • 9:3$ 

CHAMPLAIN 

Sir Catherin* • Peplneau 524 1685, 

RETOUR A L ECOLE (G) 
M O - 9.10 

COBRA « M (14 am) 
7 00 • 9:00 

JEAN-TALON 
2 mm é l'ail da Ple-IX 725-7000 

MOMENT DE VÉRITÉ NO 2 (01 
• 30 - o 30 

CARTIER-LAVAL 
22t. bout, dm Lauianlldm •63-5124 

LES AILES DE LA JUSTICE (G) 
7:00 - 9 15 

OOÊON-LAVAL 
Centre 2000 - Boul Sl-MerlIn 6*7 -5207 

LE MOMENT DE VÉRITÉ NO 2 (Gl 
7:15 • 9:30 

RETOUR A L ÉCOLE (Gl 
700 • 9-15 

BROSSARD 
Mall Cham plain 4 *5 -5906 

COBRA |» I ) (14 am) 
1:00 - 3 00 5 00 - 7 00 900 

LES AILES DE LA JUSTICE (G) 
12.35 3 35 • 445 7 00 • 9 15 

RETOUR A L'ÉCOLE (G) 
1:30 • 1 30 - 5:24) • 7 30 . 9 30 

LONGUEUIL 

Plaça LervfuauU 479 7451 m 
LE DÉCLIN DE LEMPIRE AMERICAIN (M ont 

1:30 • 3 30 • 5:30 • 7:30 • 9:30 1 
LE MOMENT OE VÉRITÉ NO 2 IG) « © 
12 30 - 2 30 • 445 - 7:00 - 9 15 

PARIS 

IV4 8ta-Catharine o. ( 7 S - 1 U 2 

A FINE MESS (O) 
U 00 - 2 00 - 4:00 - S 00 

PLACE ALEXIS N IHON 
Niveau du Matra Atwaler 935-4246 

HOWARD THE DUCK (V4 am) 
1225 • 1:30 • 440 - 7.00 - 915 

KARATE KID NO 
1245 - 1 00 - 5:00 

2 (• I.) (0) 
- 7 16 " 9.25 2 

ABOUT LAST NIGHT (14 ana) 
13 45 • 3:00 • 500 - 7 15 • 9 30 
Eicapt* Jeudi 12-49 • 3 00 • 5 00 

S Q U A R E Of CARIE ' 
Décart*. iud da Jean-Talon 341)190 

HOWAAO THE DUCK ( M ami 
12 4.5 - 2-50 • 500 • 7 Is 
BACK TO SCHOOL (G | 
I 00 • j 00 5 0O • 7*0 . 

PLACE D U C A N A D A 
Via Chtleau Champlaln 661-4595 

NOTHING IN COMMON (G) 
7*0 • 9 20 

B O N A V E N T U R E 
Pl*ce B o n i v p i . l u r f B61-2725 

SALVADOR (14 ana) 
1205 • 2:25 - 4:45 - TOS 

LABYRINTH (G) 
1 0 S - M S - S O S 

2001 Université 
Coin da Maltonneuve (49-451S 

BACK TO SCHOOL (G) 

1:40 • 3:40 • 5 40 • 7:40 • 9 40 

m 
BACK TO SCHOOL (Q) 

1:1$ - 3 15 • 5 15 • 7 15 - 9 15 
HAUNTED HONEYMOON (G) 

TOO - 3 00 - 5 00 • 7 00 - 9 00 
HANNAH AND HER SISTERS (G) 

2 00 - 4:20 - 7 00 - 9-20 

ABOUT LAST NIGHT (14 am) 

1:00 - 3-10 - S-20 • 7 JO • 9:45 
BLISS (14 am) 
105 - 11$ - 5.25 . 7:35 • 945 

LEGAL EAGLES (G) 
200 - 4:30 - 7 00 - 9-30 

LEGAL EAGLES (G) 
215 - 4:40 • 7:1$ - 9:40 

9 W E E K S (18 ant) 

1:15 - 3:1$ - S'lS - 7 15 - 9:15 

L C I N E - E A R C S . 
CINt PARC OOLlARD (1) : .Friday 13rh 
(4)». «Compromismg povtloni* 19 h 30 
CINt-PARC DOllARD (21t «Heort Burn. 
«Sommer Renter)*: 19 h 30. 

CINt-PARC DOLLARD |3h eOne Crory 
Summer*. «Police Acodemy (3)»: 19 h 30 
CINE-PARC DOLLARD (4): a « Allen» 
eThe) Mon with One Red Shoe» 19 h 30 

É C O U T E Z 

FFM 
si R FM 

FESTIVAL 
DES FILMS 
DU MONDE 

CINI-^ARC OOCON (1 ) (Tron$<of>odten 
ne. sortie Soin* Bfurvo, °8I «les onges 
sont pl*és en dieux». «Mon nom de code 
est Dies sovvcapeia. «le Focteur de S*-
Tropet»-
CINÉ-PARC OOÉON (2)i «Retour à I éco­
le». «Remo sons orme et dangereux» 
«Branchés du bohut». 
CINE BOUCHIRVILU (1) (Tram 
canadienne. lOftte 95): «Moment de véri­
té H». «Aigle de fer». «Stormen». 
CINt PARC SOUCHERVILLE (2)t «Com­
mando spécial». «Conquête de vocon-
ces». «Angel». 
CINt PARC CHATtAUGUAY ( 1 ) (4 milles 
du pont Mercier, vers Chotf»ouguoyt «le 
moment de vérrre». «le dernier dragon» 
«StvcwrgèH». 
CINt PARC CHÀnAAiOUAT [7): «les 
onges sont plies en dVauR». «le fumeou». 
«le téléf^one sonne roufours 2 fols». 
CINÉ-PARC CHATEAUOUAT (3)I «Re-

M>ur 6 réco4e» «Remo sons arme et don-
gereuR»- «ftVoncnes du bahut» 
CINÉ-PARC LAVAI (1) I autoroute des 
laurenndes, sortie 14): «les onges sont 
plies en dteuv». «Mon nom de Code est 
Dtes souvoges». aie Focteur de St-Tro-
pez» 

ONE-PARC LAVAL (3): «Poltergeist» 
• Sauve qm peut» «ftocky M)». 
CINt PARC LAVAI (3): -Highlanderp 
«Cocoon» «le diamant du Nil». 
CINÉ-PARC LAVAL (4): «Moment de vé­
rité II». «Vampire vous avex dit vampire» 
«Stormen» 
CINÉ-PARC VAUDREUIL (1 ) (Transcana 
dienne vers Toronto, sortie 2): -Cobra* 
«Ouelle offorre» «Pôle Rider». 
CINE-PARC VAUDRIUll <2)t «Polter 
geist». «Sauve qui peut» «Rocky (4)». 

0 1 

MICHELINE 
RICARD 

Cinc'philcs, 
soyez bien 
renseignés. 
Critiqués et 

1 commentaires 
le matin, 

| favànt^mkii, 
, raprès-midi, 
i et en soiree^ 
• tous les jours 
1 en direct 
1 du Méridien. 

ci L'Ancre d ' O r 
« l a re i t ou ron t le pears I n t e r e i i o n l 
eiei J aval ouver t d o n t le V ieux 
M o n t r é a l o e p v i l d e t o n n t e i . . 

r4#âaeaa RftXRe>fNrr, 
THE G A Z t T T f 

SPECIAL POUR 

DÎNER D'AFFAIRES 

777 4a ta Commuât ev«if 
o t'avait éa te n»« McGrf' i 
OWltT 7 JOUIS S M 7 

Reservations *,,,, - l t l l | 

875 5162 T ^ T 

C I N t P A R C SAim-JÉItÔMf (1 ) (Auto 
route des lourenttoet. toene 44) .Mo 
ment de venté a. «Stormen* «Vomptre 
vout ont dit vompira» 
CINÉ P A R C S A I N T - J É R Ô M E (2): .Poller 
geitt» «Souve oui peut». «Roc«v (4h>. 
CINÉ -PARC SAINT I U S T A C M I ( 1 ) , «Ra 

tour à I école». «Remo sont orme et don-
osreu»» «Bronihét du Koui» 
CINE P A R C S A I N T - f U S T A C H C (3): «Co­
bra». «Target» «Pôle Rèder» 
C I N t P A R C S A I N T - E U S T A C M E (3)t 

•Commonôo spécial» «Un été d'enter». 
«Anael» 
C I N É - P A R C S A I N T - E U S T A C N l (4): «les 
ailes de la rjtHcé». «Breotitast Club». 
«Fleecn oui trousses» 
C I N t P A R C S A I N T - C U S T A C M I ( S ) : «No-

rhing m Common». «tron fogêe» elite 
forte» 
C I N t P A R C P f P f N T I G N Y ( 1 | : «les On 

get sont plies en dieua». «let détro-
ques» «le télepHone sonne louioun 
dewi lois» 
C I N t - P A R C R t P f N T I G N Y (3)i «Corn 
monôo v(>»ctol» «Un éru d'rnter» «An 
get. 
C I N t - P A R C S A I N T H I l A I R t ( 1 ) : «Co­
bra». «PolKe Acodemy (3)». 
C I N t - P A R C SAINT M ILA IR l |7|. «Poltef-
geut D» «Souve qui peut» «Rocky (41» 

CENTRE D ' A R T D O R F O R D (Sofle Gilles 
lelebvrel — Anne-Marie Duboit. ptonis-
»e Oeuvres de Bewmovon et Choom ÎO h 
C A T H E D R A L E M A R I E R f I N t O U M O N 

DE — Xover Vernus, organiste. Oeuvres 
de Itszl. Widor, Dupre et improvisation 
20 h 

C O U R I N T t R t f U R t M L 'ECOLE N A T I O ­

N A L E DC THEATRE IS030. Sornt DenisI 
— aDonut», de Jeon-Eroncois Coron. Du 
kin ou torn . 20 h 30 

ESPACE LIME 11945. Futlumt — «Comme 
por Kosord une lemme nommée Eluo-
betti». de Dorio Fo: 20 h. tout dim run 

U P U Z Z L E S 1333. Prince Arthur) — «An-
gio» (revue musKoie). Du mer. ou dim 
20 h 30 

LE REINE-ELIZABETH (salle Arthur) — 
• Irma la douce» Production de la Belle 

i ' 

t pooue Du mer ou ven . 21 h Som ' »• 
h 30. 22 h 30 Dim . 20 h 

LA O R A N G E R I T (S47S. o . boul St Mar­
tin. Ovomedey 669-2507) — «Porapsy-
chotol»*». de Sylvie lemoy Ven .VJKTI , 90 
h Som., 17 h. 21 h le inudi 4 sept. 20 V 
THEATRE S A I N T - L A U R E N T (ile Charron 
(S14) 651 S2S0I — «le Rétour du celo 
mrl». de BrKOiru et lasaygues Du mor 
ou ven . 20 h 30 Som . 19 h. 72, h JO 
Jusou ou 73 août 
LA RELEVE A M I C H A U O ISoini Mathieu 
de-EWIoeil. Transcanodienne, sortie 'O'-
15141 464-0089) — «le porte-monnaie», 
de Morié-Thérèse Ouinton Du mor au 
ven.. 21 h Som 19 h. 77 h 30 
THEATRE D 'ETE D E B E l O f I I (Buloeil 
464-4777) — «Retoao Mo», m l a a e a . d* 
Vvon Brochu Du mer ou ven . 20 h JO 
Som : 19 h et 22 h. . 
LP0DR ENFANTS 
M U S t t FERROVIA IRE C A N A D I E N (St'-

Constonll — «St le iroin pouvait oorhv»* 
Présentotion du Théâtre de l'Avon<-l 
14 h 

1* 

3'»BTâV 

I 

U T A R i É T É S . 
"#2 

LE P IERROT (114 e.. St-PouH - ,Roboa; 
Bourgeois et Rrchord Treponier ?OK I 
J A Z Z - C A R 2030 (7030, Clark) - 1ai\ 
live. I 
aU« DCS ANTILLES (90 o . Jeon-Toigr* 
— Groupe Actuellement. Je*., eerie 
som . a compter de 71 H . * a 
CENTRE S H E R A T O N (l?0l o Dorc*ie5< 

ter) — lo Croitette Jocoues OuetWO c% 
dim ou von . de 18 h à 23 h l Impromp­

tu •• Gérard lombert Du lun ou torn . o* 
71 h o ? h le Pomt de Vue S v i a r m * 

Bermeaume : du lun ou dim le Boule» 
vord : Trio de Demi Boivin i som.,de 20 h 
à rmnurt * , 
LE P O R T A G E Ile oonoventure Hilton in> 
it-rnononoll — Horotd Melvin et Th<; 
Blue Notes. Du mor ou «eu . ? I h 30, 23 
h 30. Ven . som.. 22 h. minuit 
LE C A F C O N C (Château Chon>etom| tÀ 
«Ponoche». avec Barbara Porte us De 
•un ou ven., de 21 h à 23 h Sam . 20 R 
30. 22 h 30 minuit 30 
M O U S T A C H U (Hotel Ramada. Parc 
Olympique) — Freddy et son g roupé 

Axor Du mor ou som . de 21 h o 2 h 
LE G R A N D HOTEL 1777 University) -
Quatuor Katri Du mor ou dim . de 21 h o 
2 h 

& OSCAR MEILLEUR FILM - -

U ÉTRANGER 1985 

• K i 

•vac , / / 

MICHEL LESLIE ALEXANDRE 

P I C C O U CJWOM ARBATT 

el i n * I1LLMANN 

lundi ou samedi: 5h, 7hl 5. 9h30 
Kmoncha: lïhOO, ÎMS. Sti. 7M5,9h30 

SI 17, ovfnue du Porc e 495-4231 

BONAVENTURE HILTON 
- L'hôtel de nil*)>ia(urc au-dessus d« U Place Bonavemure-

«Haroid Melvin & The Blue Notes» 
en vedette au Portage 

Du I1' au 2.i août. 

Du mardi au jeudi: 

J 21 h 30et 2.ih:>(i. 

Ix: vendredi et le samedi: 

à 21 h et minuit. 

Frais d'entrée. 

Renseignements: H7H-2.W2 

OÙ TOUT li. MONDF. EST CHEZ SOI 

«ll'VOl DONT KNOW Ml-
\ \ \ NOW.. I Ti' l . l sn;i KS 

AUTRES jW < :ci S. 

METRO 

LONGUEUIL 

Kci ist ' iKHomcMts: 

1314) f . 2 7 - 8 3 2 1 

CINE-PARCS 

CINÉ-PARC O D É O N 

Trant-Can Sortie (SI Bruno) 9t 6SS-OS92 

LES 4M Ci ES SONT PLIES EN 0IEUX (01 
2a Blm: MON NOM DE CO OC EST 
OIES SAUVAGES  

RETOUR A L'ÉCOLE (G) 

3» mm. MEMO SANS ARME ET 0ANOEREUX 

C INÉ-PARC B O U C H E R VIL LE 
Trant-Can. (lortle 9SI SSS-SS1S 

LE MOMENT DE VÉRITÉ NO. 2 (G) 
2a §m AIGLE OE FER  

COMMANDO SPÉCIAL fi4 a n ) 

" ÊTES r 
CINÉ-PAHC C H A T E A U G U A Y MMSIO 
6 km du pont Marcivr vera CriAlaauguay 

LE MOMENT DE VERITE NO. 2 (G) 
2e Him LE DERNIER DRAGON  

LES ANGES SONT PLIES EN DIEUX (G) 
2» Mm LE JUMEAU 

RETOUR A L'ÉCOLE (Gj 
2e Htm: REMO SANS ARME ET OANOEREUX 

C INÉ-PARC LAVAL 
Auto dat Laurenlidei (torlle 14) 622 Si5i 

LES ANGES SONT PUES EN DIEUX (Gl 
2a Htm.- MON NOM OE COOE EST 
OIES SAUVAGES  

POLTERGEIST NO 2 (v I ) (14 ans) 
2e Mm. SAUVE QUI PEUT  

HIGHLANDER 114 ana) (v.l ) 
2» trim. COCOftN 

LE MOMENT OE VÉRITÉ N 0 2 (14 ara) 
2a film: VAMPIRE VOUS AVEZ DIT VAMPIRE 

C INÉ-PARC S T - J É R O M E 
Auto, dat laurentldei («ortie 44 ) 43» 4773 

LE MOMENT DE VÉRITÉ MO. 2 (14 ana) 
2e Wm STARMAW  

POLTERGEIST NO. 2 O U (14 ana) 
2a fflm SAUVE QUI PEUT 

C INÉ-PARC V A U D R E U I L 
Tram-Can (turtle 3) 4S5-5154 

COBRA (v.l.) (14 ami 
2e film QUELLE AFFAIRE  
POLTERGEIST NO. 2 (» I ) (14 ant) 
2a film: SAUVE OUI PEUT 

C INÉ-PARC S T - E U S T A C H E 

Routa IS (tortle 21) 472 6660 «79-1707 

RETOUR A L'ECOLE (Ci) 
2a Mm: REMO SANS ARME ET DANGEREUX 

COBRA (v 11 (14 ara) 

2a IHm TARGET COMMANDO SPÉCIAL 114 ant) 
2a Blm UN ÉTÉ D'ENFER 

LES AILES DE LA JUSTICE (14 an») 
2e Mm. BREAKFAST CLUB 

NOTHING IN COMMON (O) 
Je Mm IRON EAGLE 

C INÉ-PARC REPENTIGNY -
Routa 40 (tortle 100) Sd-7740, 861-6441 

LES A NOES SONT PLIES EN DIEUX (G) 
2a Met LES DÉTRAQUÉS 

COMMANDO SPÉCIAL (14 ant) 
2a Mm: UN ÉTÉ D'ENFER 

C INÉ-PARC ST-HILAIRE 
Roula 20 (Sortir 115 ) 4*7-3209 

COBRA (v.l ) (14 ana) 
2a film POLICE ACADEMY S  
POLTERGEIST NO. 2 (v I ) (14 l 
2a 11m SAUVE OUI PEUT 

POUR FETER SES 25 ANS AVEC RENAULT 

LAREAU VOUS 
FAIT UN 
CADEAU: 

LA RENAULT 5 TL à 
La quantité est limitée. 

Cette offre se termine 

le 31 août 1986 

Pour une Jeep ou une Renault une adresse 

Le concessionnaire Jeep Renault du centre-ville 
Lea. ': "i * -L «va... a*. - _ i 

• • r i i t i v r i i ' i m 
Le concessionnaire Jeep Renault du centre-ville 

1824, rue Sainte-Catherine ouest, Montréal (Québec) 

9 3 7 - 7 7 8 5 e, 9 3 7 - 9 5 5 1 
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RABAIS 
JUSQUA 

507. 
ENS. MATELAS 

SUMMONS 
MATELAS «CONFORT DE LUXE»: 
312 ressorts *adjust-o-rest», calibre 13 • couche 
isolante en mousse piquée 3/8 po • plate-namle 
• poignées ancrées dans de l'acier 
Sommier à ressorts: 
rembourrage en feutre blanc • stabilisateurs 
• plate-bande 
Ut 1 place. Prix ord. 599$ Vente 299$ 
Ut 2 places. Prix ord. 719$ Vente 359$ 
Grand lit 2 places. Prix ord. 839$ Vente 419$ 
MATELAS «CONFORT LUXUEUX»: 
405 ressorts «adjust-o-rest». calibre 14 
• couche isolante • couche en mousse 3/8 po 
• poignées ancrées dans de l'acier 
Sommier à ressorts: 
ressorts «adjust-o-rest», calibre 10 
• stabilisateurs • plate-bande 
Ut 1 place. Prix ord. 659$ Vente 329$ 
Ut 2 places. Prix ord. 799$ Vente 399$ 
Grand lit 2 places. Prix ord. 939$ Vente 469$ , 
MATELAS «CONFORT SUPRÊME»: 
512 ressorts «adjust-o-rest». calibre 14 • couche 
protectrice «flexolator» à la grandeur 
• rembourrage: mousse 3/8 po r feutre 3 /8 po 
• poignées ancrées dans de l'acier 
Sommier à ressorts: 
81 ressorts «adjust-o-rest», calibre 10 
• rembourrage en feutre blanc • stabilisateurs 
Ut 1 place. Prix ord. 759$ Vente 379$ 
Ut 2 places. Prix ord. 919$ Vente 459$ 
Grand lit 2 places. Prix ord. 1079$ Vente 539$ 623. MATELAS 

RECEVEZ 
UN OTTOMAN EN BONI 

Lewittes vous offre un fauteuil à oreilles Queen 
Anne élégant et confortable, avec coussins épais en 
100% nylon durable. Champagne ou brun.' 
Prix ord. 339$.Vente 279$ 
VOTRE BONI: À l'achat de ce fauteuil à oreilles 
Queen Annede Lewittes. vous recevrez gratuite­
ment l'ottoman assorti. (Quantité 90) 

FAUTEUIL KROEHLER 
Qualité, confort, élégance et économies...c'est 
ce que vous" obtenez à l'achat de ce fauteuil 
berçant et pivotant. Cadre en bois dur, ressorts 
ne s'affaissant pas, coussins réversibles et base 
pivotante à 5 pieds en métal. Cognac bu beige. 
Prix ord. 349$. Vente 299$ 

RABAIS 50$ 

FAUTEUIL BERKLINE 
Relaxez en tout confort dans notre fauteuil 
Berkline inclinable à 3 positions. Cadre en 
contre-plaqué et recouvrement durable de 
ton beige. Prix ord. 219$. Vente 199$ 

RABAIS 50$ 

FAUTEUIL BERKLINE 
Un fauteuil berçant et inclinable très confor­
table pour le salon ou la salle de séjour. Cadre 
en bois dur et contre-plaqué, recouvrement en 
100% acrvlique. (iris ou taupe. 
Prix ord. 399$. Vente 319$ 

RABAIS 50$ 

RECEVEZ 
UN WALKMAN EN BONI 

Installez-vous dans notre confortable fauteuil 
inclinable à 3 positions de Kroehler et écoutez votre 
musique préférée avec votre nouveau Walkman! 
Recouvrement durable en vinvle brun foncé. 
Prix ord. 319$.Vente 269$ 
VOTRE BONI: À l'achat du fauteuil Kroehler incli­
nable à 3 positions, vous recevrez gratuitement un 
Walkman FM de Sony. (Quantité 90) 

VISA 

VOUS RAFFOLEREZ DE NOS RABAIS! 
Rendez-vous au magasin Simpson le plus près de chez-vous: Centre-ville. 
Fairview. Anjou. Laval et St-Bruno 
Heure* d'ouverture dee magasins centre-ville: Du lundi au mercredi - ion a 18H 
Jeut* vendredi ton d 2m Samedi • 9n a I7h 
Heures d'ouverture des magasins succursales: Ou lundi au mercredi - 9h30 a *St-
Jeudi vendredi 9h30 a 2m Samedi • 9n a i7n 


